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PUBLIÉ DANS LES INTÉRÉTS DU

COMMERCE ET DE L'INDUSTRIE
PARAISSANT

LE JEUDI DE CHAQUE SElyAINE.

Le Néqocian t ,anadion est le seul journal de
ce genre publié en langue française.

Il contiendra les informations commerciales
les plus complètes. La revue sera sous la
direction spéeiale de M..L. E. Morin, courLier.
Son experience et les relations qu'il doit àe sa
position sont de sûrs garants que cette partie
du journal ne laisserarien à désirer.

Une remise libérale est accordée nux annon-
seeurs à long terme.

Les abouuements et les anniîonces sont reçus
au bureau du journal, No. 10 rue St. Niculas.

Abonnement - - $2 par an.

Annonces - 10 cts. la ligne par insertion.

L. E MORIIN & CW.
Editeurs-propriétaires.

JONCTION DU CHEI1N DE FER
COMTES DU SUD-EST.

1871 - Table des heures No. 2.
Le et après le 6 NOVEMBRE 1871, les TRAINS

partiront comme suit:

ALLANT AU NORD. Dis Malle. Fret

A. . A.
Richford, Vt.......... Dép. 6.10 6.10
Abercorn.................. 6.20 6.25
Sutton Flat................. Ï6.40 6.55
Enerson'........-..... 1 6.50 7.15
West Brome...............1 7.05 7.35
Sweetsburgh................18 7.20 7.50
Cowansvil'................ 20J 7.30 8.10

ast-Farnham................ 24 7.40 8.30
Brighan.................--...26 7.50 8.40
Faradon .................... '.57
West.Farnham...........-- 8.10 9.10
St. Jean.......... ----.....- · 8-4 • ·
Mntral..............Arr...9,50 ...

ALLANT AU SUD. Dis ae . r

P.M. ...
Montréal ............. Dép .... 3.00 ....
St. Jean.-...... ........... .. 4.30 ....
West Farnham..........- 5.15 10.30
Farnden............ -... 4 5.30 ..
Brigham.................. 7 5.35 11.0
BEstParnham..................9 545 i120
Cowansville............... 13

1 5.55 11.45
Sweetsburgh.................... 15J 0.05 11.55

West Brome.....-- ......... ,. 18 1 6.20 12.10
Emerson's...............-. 22 6.35 12.30
Sutton Flat . .............. 253 6.45 12.50
Abercorn................. 31 6.55 1.20
Rihford, Vt..............Ar.. 331 7.05 1.30

Les passagera du Train No.1 communiqunt St.
Jean avec les Trains pour New-York, Boston, Rou-
se's Point, &c.

On ne change pas de Char de ou pour Montréal.
Dos relais attendent aux Stations à l'arrivée des

Trains de Montréal pour toutes places dos Cantons
de l'Est.

g-Jusqu'à nouvel ordre, les Trains de Fret cir-
ou eront seulement les Moreredi et Samedi.

4W-Les Passagers ont droit de circulation sur les
Trains de Fret.

Trais dL ssagers des Trains venant du Nord
e t droit de sirulation sur les Trains allant au Sud.

A. B. FOSTER,
Qérant.

Waterloo, ?,Q., 2 novembre, 1872.

LIGNE ALLAN
Sous contrat avec le Gouverne-

ment Cunadien uourhe trainsport
des. MALLES u-CA DA t
des ETATS-UNIS.

1871-72-Arrangements d'Ete.
Les Lignes de cette Compagnie se composent d.s

vapeurs suivants do preni e classe a plein pouvoir,
construits à La Clyde, en fer à double engin.

Vaisseaux. Tort. Cesintaidnts.
POLYNESIAN.........4100 [En construction.]
CIRCASSIAN ...... .. e.ntrtien 3
MANITOBAN .. 4. . En cOnstruction.]
SARMATIAN......... 00 Cat. J. Wyli.
SCANDINAVIAN. 3000 Capt. Balantyn.
PRUSSIAN.............300 Lt. Dutton, R.N.R.
AUSTRIAN............2700 Capt. Brown.
NESTORIAN..........2700 Cpt. A. Air.
AIORAvIAN...... 2850 Cart. Grahams.
PER1UVIAN...... 2600 LIt. Smîithu, R4.N.R.
GERMANY ...N........3250 Capt. Tr.k..
CASPIAN ............ 3200 Ca1ut. Ritclîio.
IIIBERNIAN... .. 3434 Capt. m S. Watts.
NOVA SCOTIAN. 2300 Cnpi. Ricsardson.
NORTH A3ERICAN 1784 Capt. Miller.
CORINTIAN... .2400. Capt. JLs. Sott.
OTTAWA...........1831 Lt. Arter, R.N.R.
ST. DAVID.........1650 Ca t. E. Si.
ST. ANDREWV....1432 Capt. H1. Wylio.
ST. PATRICK......1207 Cat. rStAiai.
NORUVAY............. 1100 Capt. C. N. R.ylin.
SWEDEN............ 1150 Caît. Mackenzie.

LesSTEAMERS d la LIGNE DE LIVERPOOL

Çfaîsan11t Vosile de Liverponol chaque JEUDI et de
QI T IIC chaque SAMEDI, arrdtant a Loch Foe

ou eeoir à bord et mettre à. terre les Malles et
POpresagers peur l'Irlande et *Ecoso] doivent être
envoyés de Québec.
SarTToiia............ .......... 2jill. 1872

.DforaVIDna............5........27
Sc.ANdiai .......... ......... 3 ao14t
IlibS.iaTI............ ......... 0
POuiA ............. ......... 17
Austrian ........................ ...... 24
Sîîrmièn,....... .................. 31
Prix du Passage de QUEBEC:

Cabine.p................... T70 .$80
Entrepont ................ $2

Les STEAMERS de laC LIGNE do GLASGOW
faisant voile do Ghasgow tous les mardis, ed Qué-
bec tous les jeudis, doivent ê'tre envoyés de ,Qoébec :
Si. David---------Ca ou vers le 10Juin
Corinthiat - - - - - I 0 I

Un Chirurgien expérimenté est A bord d chaque
vaisseau. Les cabines ne sont pas retenues à. moins
d'êétres Payées d'avance.

Pour fret ou autres détails, s'adresser
A Portland, a. J1. L. PARîRi nU à UGai & ARot

A.LAN: à. Québec. à ALLAN. JA & Ce.: as Vre, .
Jei M. CussaiC. 21 Quai d'Orléanst; à Paris, il is-
TWED .oss..c. 25..ai Voltair. a. A11v5rs. ap AMe.
SCLssurF & Ce.; a ROttTrdEMnE, a G. P. IRPOO &
Zo N; aL Habnurg, a.W Gînsa & Hur.e; à Belfast
ast'Ly e doLie; a Lones. a MOUIIIE

k UEBECohE S7GracMchDrc Sreet; a Glcgoe, a
JsMEFs et AL5:X. ALLiAN, 70. Gritt Clyde S treet; a
Livorpool, a ALLArS attes. JaeàE Street, ou aL

Il. It- A. ALLAN,
Coin des Rues etoiuville et Ceosommune.

W. &F P. CURRIF &CIE.,îoo, RU DS SR~URS GRISES,

Siporatieur de Fer . e. .S..u.io. , Fer 2n jl1rre,
pic quite de Roitiilo ire, Fer galvanisai, Plo-
quesr du C'anada, Plaquies d'Elaiei,

TUBES POUR BOUILLOIRE3, TUBES A GAZ,
rtain n Lingot, Rivets. Marbre Veiné

Cuivre .n Li ..ot, Fit do F . Ciment Romain,
Cuivre an Feuilles, Fil d'Acie. , Do de Portlnd
Antimoine, Vit*res. Do du Canada,
Z.inceon Fouille, Peinture, Tuile a. Paver.
Pin en Lingot Terre . brique, V es de Jardin,
Plomb ou Saumon, .. ers,. Dessus Chea.
Rouge de Plomb, Briqass sga Fontaines,

naîse.
Blancs de Plomb, TUYAUX dE DRAINAGE,
Toiles à. Paver Encaustique Patent6, &0.

Isnnfvcturiers de SOFAS, CHAISES, et RES-
SORTS pour Lits. Un stock onsidérable toujours en
mains.

COMPAGNIE DU
CHEMIN DE FER LE GRAND TRONC

DU CANADA.

1871-ARRANGEMIENTS D'IIVE-1 8 72

CLars Palais (Puilman) et magni/lgua
Chars ordinaires et neufs à.tous les
Trains (le Jour, chars Palais Dor-
toirs, à tous les Trains de Moit, sur
toute la ligne.

LES Trains partiront mlaintonant do MONTREAL
ncomme suit:

ALLANT A L'OUEST.
Malle Quotidienno our Prescott. Ogdens-

bur , Ottawa, lrockville Kingston,
Bel evillo, Toronto, Guellé, London,
Brantford, Godorich, Buffalo, Détroit,
Chicago et tous les points du l'ouest à.- 8.00 A. lm.

Express do Nuit do. do 9.00 P. M.
Train de la Malle do Nuit Vour Toronto,

et les stations intermédiaires.........6.00 P. M.
Train local pour les passagers pour Vaù,

dreuil, i .......... .............. 5.00 P. M.
Trains laissa1t Montréal pour Lachine à

7.00 A. M., 9.00 A. M.. midi, 3.00 P.
M., 5.00 P. M. et 6.00 P. M.

Trains laissant Lachine pourMontréal, -à
8.00 A. M..10.00 A. M., 1.00 P. M., 3.30'
P. M., 5.30 P. M., et 7.00 P. M.

Le Train de 3.00 P.M. va à la frontière.
ALLANT AU SUD ET A L'EST.

Train pour Boston et New.York via R u-
se's Point, et-les steamers du aae •

Champlain............................ 6.0 A. M.
Express pour Boston vi. Vermont Cen-

tral .. ............-... ........ ... 9.00 A. M.
Express pour New York et Doston viat

Vermont Contal i..................... 3.45 P. M.
Trains do li. Malle pour St. Joan et

Rouse's Point, en connection avec les
trains du Stanstoad. Shefford & Chami -
bly eton Jonction avec les Chemins de
For des Cantons di Sud.Est. et avec
les steamers du Lac Champlain........ 3.15 P. M.

Train de Passagers du Jour neur Issand
Pond et les stations intermédiaires.... 7.00 A. M.

Ex,,ressdi .Tour pour Québoec, Riviéro du
Loupt et Caoînna....................... 8.30 A. M .

Train de la Malle pour St. Ilyacinthe,
Riciicondl. Sherbrooke. Island Pond,
Gorhaim, Portland, Boston s......... 1.45 P. M.

Expres de Nuit pour Quéhee, Rivièro du
Loup, Cacouna, Island Pond. Gorhai.
Portland, Boston et les Provincos d'eu
Bas............................1030P.M.

Le Chemin de Fer Intercolonial étant maintenant
ouvert jusqi'' Cacounn, les tra!is se rendront à cette
station et communiqueront avec les omnibus pour les
Iotels.

Comme l'exactitudo le l'a rivée dus trains dépend
des commusniciions avec les nitres lihnos, la Com-
pagnio ne sera pas responsable des Trains qlui n'ar-
riveront pas aix Stations ou ne les quitteront pas
aux heures nommées.

La magnifiiie vispeur neuf "FALMOULTII,"
communiquera avoc le Chemin le For le Grand
Tronc, laissera Portland pour Halifax, N. E., tous
les Vendredis après-midi. Ce vapeur offre tout lo
comfortable possible aux passagers et pour le trans-
port du fret.

Les vapeurs do la Compagnie Intercoloniale com-
muniqueront aussi avec le Grand Tronc, laissant
Portland tous les LuindisetJesudis Ï16.00 heures p.m.,
pour St. Jean, N.B., etc., etc.

BAGAGE ETIQUETE.
Les billets sont fournis aux principales stations de

la compagnie.
Pour plus a les informations et l'heure du d art

et de l'arrivée de tous les Trains aux stations inter-
médiaires et au terminus du chemin, s'adresser au
Bureau oh l'on vend des billets. à la Station Bona-venture ou au Bureau No. 39, Grande Rue St. Jac-
ques. 

C. J. BRYDGES,
Montr('aL'27 Juin 1872. Directeur-gérant.
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Distillateurs.

DISTILLERIE DE PRESCOTT, ONT.

AVIS AUX MARCHANDS DE SPIRITUEUX.
L ES Soussignés ont la plaisir d'annoncer au Com-

merce qu'ils ont complètement renouvelé leurs
appareils de distillation et ont introduit les amlio.
rations les Plus récentes pour la rectification des
esprits de grain, et qu'ils sont maintenant préts à
exécuter les commandes qui seront adressées soit à
eux directement ou à leurs agents à Montréal. pour
A leool W 05 degrd<, Esprit-de-Vin à 0 degrés, Whisky
de Sciale ou de Malt et Taddy Whisky.

J. P. WISER k Ct:.
Représentés à Montréal par

MORIN & CIE.,
Coin des Rues St. Paul et St. Nicholus.

NO. 10, Rue St. Nichola.

AVIS.

VIS est par lo prosent donné que la MarqueA de Commerce c-dessus consistant des nmot
GOODERHAMi & WVORTS, TORONTO. nyec DEUX
ETOILES et les lettres G. & W le tout inscrit dansl
DEUX CERCLES OVALES a été adoptée parla dito
Société de GOODERHAM& )VO1tTS, etia été dûment
enrégistrée conformément à l'Acte sur les Marques
de Commerce de 1868, dans le but de distinguer
cortains spiritueux et Boissons de MaLt manufacturés
par eux dans la dite Ville de Toronto à savoir:
ALCOHOL, WHISKEY de SEIGLE, WHISKEY
de MALT, TODDY WHISKEY, et toutes autres
Boissons spiritueuses vendues par eux à Toronto,
Montréal, et ailleurs dans la Puissanee du Canada.

La dito Marque do Commerce est brbléo sur chaque
Quart ou Tonne contenant les dits Spiritueux, en la
armo og manière démontrée par le dessein ei-haut.

GOODERIIAM & WORTS,
A. & A. B. CHARLEBOIS,

Agents.
Montréal, Octobre, 1871.

SPIRITUEUX, BIERES ET PORTER.

L ES soussignés informent leurs aimis qu'ils viennent
de faire de nombreuses et importantes i,éliora-

tions et altérations à leur Appareil de Distillerie, qui
est maintenant en pleine opération et qui leur per-
Mettra, à l'avenir, de fournir toute quantité, soit en
douane, soit droit payé de leurs célèbres Spiritueux.

consistant un
WIIISKY DE MALT

OLD RYE WHISKY
EBPRIT-DE-VINS 50 O.P.

ALCOOL 66 0.P.
qu'ils garantissent être distillés des maltes et grains
de la meilleuro qualité.

ls attirent aussi l'attention sur la qualité supé-
rieure de leur célèbres Bières INDIA PALE et
autres et sur leur PORTER, de cette saison, dont l'on
peit se procurer n'importe quelle quantité un fûts ou

bouteilles.
WM. DOW & CIE.

P. B.-Le plus haut prix du marché est toujours
payé pour l Orge, le Seigle, l'Avoine et le Houblon.

Marchands de Vins.

P. POULIN & CIE.,
D ISTILLATEURS et FABRICANTS dle COTI-

DIAUX. GENIEVRE 101h Tom), VINS DE
GINGEMBRE, SIROPS DE FRUITS DE CHOIX,
ABSINTHES EAUX-DE-VIE WHISKIES, &c.,
MAIlCTIAÑNS A COMAIISSI0Net Importateurs
de VINS, SPIRITUEUX et CIGARES.

Bureau et Entrept: 313 It UE ST. PAUL,
MON TREAL.

Hotels.

HOTEL RIVARD,
No. 64 Rus Sr. GARizL, MouT*AL.

DEBVOITURES transporteront les voyageurs des
bateaux et des ohemins de fer à l'Hôtel.

Table des miieux servies.

Marchands de Tabac, oc.
A. DUBORD & CIE,

4IPORTATEURS DE CIGARES ET MANU- IlNAAFACTURIERS DE TABAC,UR UPE R E,FACURER DETAACIiïtilct de Montréal. 3 Dans l'affaire de
En~î Gros en cii)ltailEit oge cien Déit i EDWARD COOTE, faLiiatît uffaires sens la raisoti

& J ... RuE ST. PUL, MoNTakAL. sociale de E. Coo & Conpagnie, de Montréal,
N. B.-Nous attiron l'attention spéciale du com- Epicior,

merce sur notre tabac en poudre si avantageusement FAILLI.
connu dans les Provinces du Canada. d

HENRY & CIE.,

ANUFACTURIERS DE TABACS,M 271 R UE ST. PAUL,
MONTREAL, P.Q.

Marchands de Poissons.

JAMES C. GORDON,

NUARCHAND EN GROS DE POISSON DE
TOUTES SORTES,

Frais. Salé, Fumé, Séché. Salé vert, en Saumuro, et
do CONSERVES ALIMENTAIRES, d'HUILES'do
MORUE et de LOUP MARIN, des célèbres IIUI-
TRES do MALPEQUE.

FINNAN HADDIES toujours on mains.
Entrepot des Péecherieu Maisie-31 St. Nicholas,

MONTRÉAL.

Marchands de Vaisselle.

J. L. CASSIDY & CIE.
IMPORTATEURS DE

PORCELAINES,
VERRERIES ET VAISSELLE.

389 & 311 Rue St. Paui,
BATiss DEs So:Uns, MO.xTRÉAa.

LIVRES.
Chemins (les) de Fer français par V. Bois,

in-12 br..................................... 30c.
Chominls (les) le Fer par A. Guillemin, ill. de

3 virnettes in-12 br....................... 55c.
Clef (la) de la Science ou les phénomènes de

tous les jours expliqués par le Dr Brewer,
revu et corrigé par l'abbé Moigno, in-12 br.. 88c.

Cours d'Eeono,,o industrielle, recueilli et pu-
blé par E. Thévenin, 7 vole in-12 br...... 2.10c.

Entretiens populairos, publiés par E. Thévenin,
8 vols in-l2 br........................ 2,40c.

Econoiiîle (') politique ramenée aux principes
du Christianisme,. par le Dr H. Olivier
in-18 br ........ ................... 15c.

Guerre (la) de SoptbMois, résumé des faits nili-
taires et des documents oliciels relatifs à la
guerre de 1871-72, par M. T. de Saint-Uer-
Main, i -12 br.............................. 05e.

Mémorial du Siége de Paris, par J. d'Arsac,
in-12 br .................................... 1.00c,

Mes Impressions et Contidences d'aumonier
des prisonniers en Allemagne et en Suisse,
par le R. P. Dufoer, in-12 br ................ 50c.

Preumières Notions d'Economie politique sociale
ou industrielle, par Joseph GUrnier, in-12br 6Oc.

Traité élémentaire d'Economie politique, par
le Dr Il. Olivier, in-12 br................. 63.

Traité de l'Or, monographie, histoire naturelle,
exploitation, statistique, son rôle en C-conu-
mî,ie politique et ses divers emplois, par M.
Linndrin, in-12 br...... ........... 40e.

En vente a la librairie
J. B. ROLLAND & FILS,

12 et 14 Rue St. Vincent.

CHARLES PAYETTE,

LIBRAIRE-RELIEUR,
250- R UE ST. PA UL--250

Vis-à-vis laRue St. Vincent,
MONTRÉAL.

D. P. BEATTIE,

N EGOCIANT ET COMMISSIONNAIRE,
MARCHAND EN GROS DF

TRÉ, SIROjP ET MELASSE.
Seul Agent pour la Puissance du Canada de

MessrS. OFFLE.V, CRAxP &Foa.sTn, OPORTO.
<'RAMr, SUTiR & Cix., CADIZ.
FOIRESTER & CIE., BORDEAUX.

Agent pour la Tannerie de Newy Glasgow Joi HALE
& Fits, Manufacturiers de CUIR A SEMEhLLE.

17 Rue Si. Sacrement,
MONTREAL, P.Q.

AUX MARCHANDS.L E soussigné se chargera de la vente et de l'ciat
L de touts espèces de grains et do soi à commission,
moyonnant 2 par 100.

Remises faites sans retard dans tous les cas.
P. RIVARD,

tNo. &I Rue St. Qabriel, Montréal

Lundi, le neuvièrne jour de Septembre mil huit
cent soixante et douze, le soussigné demandera à la
dite Cour sa décharge en vertu du dit acte.

EDWARD COOTE,
l'ar DEVLIN & POWERS,

Ses Procureurs ad litem.
Montréal, 7 Août 1872.

PRINTEMPS 1872
MARCHANDISES ScCHES EN GROS,

U N assortiment complet do Murehandisos do nou-
veautés, de goût et d'étape, comprenant

la célèbre alpaca noir

" Beaver Brand,"
Soies noires

et étolles à robes on grance variété, chez

OGILVY & CIE..
iONTRE'AL.

INUF1.S RIXWNER & FILS,
[kTAnLIS EN 1812,]

CONFISEURS EN GROS
FABRICANTS DE

Gâteaux raffinés à la vapeur, Gum Drops, G-
teaux à la créme, Fruits cristallisés, Four-

nitures de Pharmacions en maga-
sin et faites à ordre.

AUSSI,
Gâteaux ornés pour les Mariages, Fleurs Magnifi-

ques, Boites de Manufacture. Anglaise,
Allemande et Française, Papier

garni de frange et de Mottos,
Cornets d'abondanco.

307 et 391, Rue Notre-Dame.

IVIARMALADE.
Caisses de Marmalades de Dundee, de Keller, eu

pots de 11lb.
Marnilade de Dundeo de Keller oun pots do 141bh.

AUSSI
Marmalado île Chas. Alexander & Fils, [fabri-

quée en Mars] en pots de 1 lb.
Mariîalado de Chas. Alexander& Fils, en pots de

10 ibs.
EN GRos OU EN DETAII..

CHAS. ALEXANDER & FILS,
RUE NOTRE-DAME, MONTREAL.

Dissolution de Societe.
La société qui existait ci-devant entre les soussi-

gnéi comme Marchands-Epiciers, sous la raison
seinle de S :NECAL, CAmIEUx & JULY, a été dissoute

de cunsentemnent mutuel du 1er Janvier dernier.
IIM. L. Il. SENECAL reste un possession du stock

et des livres. Il est seul chargé du réglement des
affaires de la dite société.

L. H. SENECAL,
PIERRE JOLY.

A V I s.
En référence à l'annonce ci-dessus, je soussigné

profite de cette occasion pour offrir à mes amis et au
public mes sincères remerciements pour l'encourage-
ment qui m'a été accordé jusqu'à ce jour, et je les in-
forme que je continuerai le memu commerce que ci-
devant dans les magasins No. 264 rue bt. Paul et Nos.209 et 211 rue des Commissaires. sous les noms et rai-
son de PIERRE JOLY t CIE., ou j'aurai Conti-
nuellement cemain un assortiment choisi d'épiceries,
vins, liqueurs, tabac, cigares, farine et provisions,
que je vendrai au plus bas prix du marohé.

PIERRE JOLY
Ci-devant de la maieon Séndoal, Gadieux & Joly'.



LE NÉGOCIANT CANADIEN. 3

Bunu D POSTS, Montréal, 21 septembre 371.
21 - Ateliers de Ferblanterie et Plombiers,

Distribuées. MALLES. I JA ées.

A. M. P. M. ONTARIO. A. M. P. M.

8.00...... Ottawa,p.chelnindeferia) 7.00 5.00
11.00 ...... Province d'Ontario. (a 7.00 5.00
............ Rivière Ottawa par route. 6.00 .....

QUEBEC. No.!Pi Groende Rue St. Laurent. Mo. 98
Québec, Trois-Rtiviè-res et

b.00..... Sorel, parvapeur....... .... 600
.. Québe,.ehemindefer 7.45 7.00 ENSEIGNE DE LA GROSSE CAFETIERE ROUGE.

8 jTownship, ,F T.Riv. ur-
8 ...... thab etRiv.du Loup...... 7 00

2. St. Rémi et Hemmingford ...... 2.00
l]. 2.00 StllyaclntheetSherbrooke 6.00 12.45

10. ..... st. JeanetRoe'Pt...... 2.30
Shefford et la jonction du M. T. ST. GEORGE, tout cn remerciant sos pratiques et le publie eu général do l'ncouragement

10.00-.. cheminde ferVt........ ...... 2.30 libéral qu'on lui a don, le avertit qu'il a agrandi son Magasin, et qu'il continua comme par le

MALLESLOCALES. passé à prendre tout ordre, soit pour posage do tyaux gaz, a l'au, de gazelliors, de lustres, de

..... Beauharnois (route)......
Chambly (aussi 6 A. M.) et

...... St. Césaire. ......
Contrecour, Varennes et

) ..... Verchères..........
Côte St.Paul et Tanneries

O...... uest....... ......
5.45 Hunthingdon.........I2.00! Lachine...............
. St. Lambert........

2.15 Laprairie...........
. Longueil..................
. N.lasgow&St. Récollet.

5.15 Terrebonne&St. Vincent.
5.00 Pointe St. Charles........

St. Laurent,St. Eustache,
Ste. Scholastique , et
Belle.Rivière..

1.30 St. Jérdino,Ste. Rose el
Ste. Thérèse ............

2.30 St. Jean & Station, St.
Armand...........

...... Trois-Rivières par la Rive'
N ord ...................

PROV. MARITIME'.

. N.-Brunswick et Isle P.E.

. Halifax,N.-E............

Les malles pour T.-Nouve
sont envoyées tous les
jours à H1alifax, et de là
la transmission se fera
tous les vendredis alter-
natifs à partir du 2 Juin.

ETATS-UNIS.

Boston et les Etats de la
...... Nouv. -Angleterre, ex-

cepté le Maine ........
...... New-York et les Etate du

Sud.....................
. Island Pond, Portland et

le M aine................I...... Etats de l'Ouestet du Pa-
cifique et Manitoba....

INDES OCCIDENTALES.

couvertures en forblanc, en tôle galvanisée, ardoise, etc., soit pour reparations aux uiore ou a do.
micile. Le tout sera exécuté par des ouvriers sûrs et de première classe.

Le magasin de ferblanterie, ferronnerie et articles en plomb de M. T. ST. GEORGE contient un
assortiment très-varie et très-complet d'articles garantis et à bon marché. Le public est certain
d'être servi avec fidélité, promptitude et politesse.

On y trouve également des réfrigérateurs ou glacières de famille améliorés et de tous les prix.
Tous ceux qui en ont acheté en sont pleinoment satisfaits.

Ouvrages entrepris à la Campagne, pour églises, presbytères, couvents et demeures particulières.
Fournaises à air chaud posées sous le meilleur systéme connu.

A l'ancienne place, No. 98 Rue St. Laurent, Enseigne de la GROSSE CAFETIERE ROUGE.

2.00 Nc. Ils
1-20 GRANDE RUE ST. LAURENT

7.001 6.00

Lettres, etc., payés d'avance vid N.-
York, sont expédiées chaque jour
à New-York d'où partent les au-
mlaIles :

Pour Havane et Indes Occidentales ...... 2.30
P ia la -te, tous les Jeudis . 2.

Pour St. Thomas, les Indes Occiden-
tales et Brésil, le 23ème jour de
chaque mois.

GRANDE BRETAGNE.

Par la ligne Canadienne. ... Vendredi...'..... 7.00Par la lgne W. & G. 3i.
dew-York ............. Lundi...... ......

(a) Les sacs de la malle par les chars sont ouverte
de 7.39 à 5.40 P.s.

(b) do. ouverts jusqu' à 1. 35 rat.

Les lettres enrégistrées doivent étre déposées 15Minutes avant la fermeture des malles.
Les bottes à lettres dans les rues sont visitées à

1f0.00 A... 1.00, 6.00 et 9.00 P.M.
Le Dimanche à 9.00 r.x.

P. L. TOUSSIGNANT,

SYNDIC OFFICIEL,
ARTHABASKAVILLE,

Sullielte rOepectueusement de MM. les marchandp,
ls affairU qu'ils peuvent avoir dans le disewit
d'Arthabaaka sous P'Acte de Vaillite dg 1889.

FERBLANTERIE ET PLOMBERIE

Lampes et Huile de Charbon

Le soussigné, tout en remerciant ses nombreuses
pratiques, pour l'encouragoment libéral qu'il a reçu
depuis quelques années, a le plaisir de leur annoncer
qu'il continue comme par le passé à prendre tout
ouvrage concernant le Plombage, Couverture en For-
blanc, en Tôle galvanisée et autres Ouvrages, etc.

M. Drapeau so charge aussi de toutes commandes
de la campagne qu'il s'empressera d'exécuter.

Il aura constamment en mains un Assortiment
complet et varié de

Ferblanteries, Ferronneries, Lampes et Huile
de Charbon.

Toutes conmandes seront exécutées à très bas prix
et sous le plus court délai au J

N. ls GRANDE RUE ST, LAURENT
F. DRAPEAU.

Montréal, 1er Juillet.

CARRATRACA.

BI.ro îvier, ci, îv~~U1~~~e

L'Anti-Dyspeptiqie et Restaurateur du Sang
luérit radicalement la Dyspepsie, Faiblesse

d'Estomac, Migraine, Névralgie, Portes Blanches,
Dyssenterie Chronique, Stomachiquo puissant
pour opérer et terminer la convalescence après
toute espèce de maladies débilitantes.

Prix - - - $1.00 la Bouteille
PO'Certificats donnés par des personnes digne s

de foi, Prêtres, Médecins, &c., &0.
S'adresser au

Dr. J. A. CREVIER,
44, Rue Boneecours.

Carde-Magasins.

EMMAGASINAGE EN ENTREPOT OU
FRANC DE DROITS.

FRED. CASTLE,
65,-RUE DE LA COMMUNE,

Vis-à-vis le Bassin du Canal,
MoaTab.L.

THOMAS, T1IIBAUDEAU «t CIIE.
IMPORTATEURS ne MARCHANDISES SECIIES

En Gros Sdcement, No. 330, Rue Si. Paul.
TuolrAs, TitmAur.Au & Cit.. Montréal,
THIiAUDEAU. TiioMiAs & CiE. Québee, MONTREAL.
Tuuis & TiImOAUInEAU, Manchester.

S. GELINAS,
M PORTA T E UR,

No. 256 RUE ST. PAUL,
Troisième porte do

Nl. AMAR E PREVOST,
M ON T R EAL.

T ES CÉLÈBRES EAUX M[NU RALES CARRA. FRANCG
U TRACA ne peuvent être surpassées omme
laxatif agréable et rafracliissant. MPORTATEURS

Un ou deux verres de CARRATRACA, pris cha- NO
que matin avant lo déjeéner ou à jeûn. durant la
saison des chaleurs, donneront de la fraîcheur à la ANGLAISES
eanté et à la constitution.

LES EAUX lINERALES DE CARATRACA,
sont sans rivales comme remède effectif dans les cas 7 P, RU
de Constipation Habituelle, Dérangements d'Esto-
maec et Intestins. Imllammntions Chroniques des
Reins, Gravelle, Goutte, Rhumatismes (surtout chro-
niques), Serofules. Maladies de la Peau de toutes sor.
tes, Dyspepsie. Maux de Cour, Acidités; comme
purgatif après les excès, il ne peut être égale.

LES EAUX MTNERATES DE CARRATRACA
fraîches des sources de Plantagenets Ont.. sont en AVIS DU
vente dans les Hôtels, chez les P'harmaciens, et au-
tres, dans toute la Puissance, et peuvent être obte- DÉ
nues en quarts et en barils des Propriétaires Sousi-
gns, SCOMPTE suter

WINNING. IIILL & WARE, E jusqu'ànouvelo
No. 889, Rue St. Paul,

27 Juin lei- Montréal.

UR & GIROUX,

Dr
ÉS FRANÇAISES,

et
AMERICAINES.

E ST. LAURENT,
MoNTRÉAL,

GOUVERNEMENT.

rARTEMENT DEs DouANs'
OrrmwA, 17 juillet, 1872.

isé sur les envoie américains
rire: 18 pa' cent.
R. S. M. BOUCKhTTE,

Commissaire des Douaâe.
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. REVUE COMMERCIALE

Pour la semaine finissant le 21 Aofd 1872.

Les élections continuent toujours à interve-
nir avec le mouvement régulier des affaires,
mais à un moindre degré que la semaine der-
nière. La spéculation commence à se réveiller
dans certains articles, et pendant la semaine qui
vient de s'êcouler, le sel figure d'une manière

proéminente dans la liste des articles qui a
attiré l'attention des spéculateurs. L'opinion
émise relativement au sel dans les colonnes du
numéro du Négociaut Canadien du 7 courant,
He trouve pleinement confirmée par les faits

(lui ont eu lieu cette semaine.
Le marché à la farine a fluctué presque tous

les jours depuis notre dernière publication,
influencé tantôt par les nouvelles d'Europe,
tantôt par celles de Chicago.

Nous ne savons trop quelle foi nous devons
attacher au rapport ci-dessous publié dans une
circulaire du 13 août sous la signature de J. B.
liyons & Cie., de Chicago, sur l'état des stocks
de blé dans les diffórents entrepôts des Etats-
Unis et du Canada, quoique les quantités
paraissent avoir été fournies par les différentes
chambres de commerce. La quantité dans les
entrepôts de Montréal au 12 Août est porté à
74,000 minets et le rapport de la Halle aux
Blés du Montréal au 14 au soir donne 329.983
minot s. Or les recettes le 13 et le 14 ont été
de 30,334 minots, ce qui laisserait 99,649 mts.
le 12 au soir, soit une diflérence de 25,649 its.
en plus que le rapport Lyons donne pour la
ville de Montréal seulement.

Rapport de la quantité de blé en magasin
et dans les principaux ports et entrepôts des
Etats-Unis et du Canada le 12 août 1872:

New York..................
Détroit ......................
Albany.....................
Buffalo....................
Oswego .............. .....
St. Louis ....................
Cleveland ..................
Milwaukee ................
Chicago ................. .
Balti more....... ...........
Toledo ............. .......
Philadelphie ......... I......
Dubuque ...................
Toronto.....................
Montréal ...................
Hamilton...................

83.021 minots.
42,000 -
8,000 -

50,000 -

20,000 -
52,000 -
15.00(0 -

178,000 -
424,000 -
Rien.

130,000 -
22,000 -
Rien.

6,098 -
74,489 -

3,000 -

1,108,512
En transit sur le canal Erié ... 200,000

Do sur les lacs........ 00,000

En magasin et en transit à la
même date 1871...........5,600,000

Différence en moins cette ai-
iée ...................... 3,999,488 minots.

Cette différence d'environ quatre millions de
minets en Amérique avec l'année dernière et
les nouvelles d'une mauvaise récolte en Enro-
le expliquent les fluctuations qui ont eu lieu
dernièrement sur les céréales et les farines et
pronostiquent de hauts prix pour la récolte
prochaine de blé. Si on ajoute à cette diflé-
rence en Amérique, celle qui existe en Angle-
terre et que les bulletins commerciaux du 30
juin représentaient comme suit:
Farino-30.uin 1872...... 85,673 barils. 149,363 sacs.

30iuin1871......373,399 " 194,670 "
B1é-30 juin 1872...... .......... 838,638 quarters.

30 juin 1871 .................. 1,130.244 "

Et celle quiexistait fi Marseille le 5 juillet
dernier, qui par les bulletins de cette date ne
donnaient que 148,333 minots contre 5,115,676
minuts à la m8me époque en 1871, soit une

différence de 4,968,343 minets, on ne pourra en
arriver à une autre conclusion que celle à
laquelle nous sommes arrives sur les cours pro-
bables pour les années 1872-73.

Nous avons reçu de nos correspondants plu-
sieurs lettres nous demandant notre opinion
sur la perspective du lard pour l'hiver prochain.
Nos correspondants voudront bien se souvenir
de l'adage que "Inul n'est prophète en
son pays," et qu'il peut se présenter tant de
circonstances qui peuvent amener un change-
ment dans les événements que les prophéties
commerciales doivent être acceptées avec beau-
coup de réserve. On no doit pas avoir oublié
les transactions désastreuses qui ont eu lieu
dans le lard lors de la guerre franco-prussienne,
lorsque chacun qui avait quelque argent, s'étant
lancé dans la spéculation avec l'idée que les
immenses armées qu'il y avait sur pied ne
feraient qu'une bouchée des stocks de l'Europe
et de l'Amérique, qui pourtant baissaient en
valeur à mesure que la guerre se prolongeait.
Jusqu'à présent la spéculation qui a régné sur
le marché de Chicago a réussi à maintenïr sa
position et n'a témoigné aucun signe (le fui-
blesse et parait devoir continuer le corner
jusqu'en septembre. Cette position des spécu-
lateurs aura probablement l'effet d'induire les
fabricants de salaisons à recommencer leurs
opérations plutôt qu'ils ne l'auraient fait si la
spéculation n'eût pas forc les cours au taux
actuel. La demande pour les cut mcats en
Angleterre favorisera beaucoup les fabricants
de salaisons en réduisant le prix du mess qui
est la qualité qui entre le plus en consommation
dans les chantiers des Etats de l'Ouest et du
Canada.

Il faut considérer, d'un autre côté, les magni-
fiques apparences de la récolte de maïs. Les
fermiers sachant à quoi s'en tenir sur cette
question, forceront probablement l'engrais des
porcs, dont la récolte sera prête plus à bonne
heure qu'à l'ordinaire, autre circonstance qui
pourra influer à un haut degré sur les cours à
l'ouverture de la saison des opérations des sa-
laisons.

Nous ne pouvons aujourd'hui exprimer une
opinion que nous ne pouvons baser que sur des
probabilités, mais nous nous proposons de tenir
nos lecteurs au courant des événements qui
leur facilitera de pouvoir eux-mêmes se former
une opinion.

La Gazette de Cincinnati annonce que plu-
sieurs personnes engagées dans le commerce de
comestibles à St. Louis se sont réunis pour
s'entendre avec les principaux fabricants de sa-
laison sur la nécessité d'adopter un système
uniforme dans la préparation des viandes salées
pour tous les Etats de l'Ouest. On a décidé de
convoquer une convention des fabricants de
salaisons qui se réunira à St. Louis, le 18 Sep-
tembre prochain, et on a appointé un comité
qui devra s'occuper des arrangements nécessai
res.

Les nouvelles de la récolte de raisin de Ma-
laga continuent favorables.

Il est étonnant qu'on n'ait pas commencé à
protester contre la coutume déshonnête qui
s'est établie de vendre pour 28 livres des boites
de raisin qui, en réalité, n'en contiennent que
20 ou 22 livres. L'indifférence du commerce
de détail est cause que cette fraude est mainte.
naut passée à l'état chronique au détriment de
ce commerce, et à l'avantage de l'importateur
déshonnête qui, par cette manouvre, fait une
concurrence ruineuse à l'importateur honnête,
qui tient à honneur de donner le poids conve-

nu. Cet état de chose pourrait facilement être
changé en adoptant la coutume d'acheter à
tant la livre au lieu de tant par botte, et le dé-
tailleur se trouverait à gagner de six à huit li-
vres par boite qu'il perd actuellement. An
reste, nous croyons que cette coutume d'ache-
ter à tant la boite n'existe qu'en Amérique, et
qu'il serait facile d'opérer un changement en
signifian t aux marchands de Malara la décision
du commerce américain et canadien, d'exiger
la quantité convenue comme en Angleterre. Il
existe, an reste, un précédent qu'on pourrait
rappeler au souvenir des intéressés pour en re-
venir à l'ancienne coutume, et mettre fin à la
fraude qui ne s'est établie d'une manière per-
manente que ces années dernières.

Il y a une quinzaine d'années, quelque temps
avant la récolte, les marchands américains dé-
cidèrent qu'ils n'achèteraient de raisin que dans
îles boites contenant vingt-cinq livres. On en-
voya au commerce de Malaga une copie des
résolutions qui avaient été adoptées en Améri-
que, et cette même anée vit cesser la fraude
qui avait été pratiquée les années précédentes.
Nous sommes heureux de voir qu'une des prin-
cipales maisons de Malaga, dont le nom est
bien connu sur le marché canadien, a signifié
son intention d'aider dans le mouvement de
réforme qu'on verrait s'agiter avec plaisir.
Nous publierons dans notre prochain numéro
nu extrait d'uîîe circulaire que cette maison a
publié au sujet des fraudes qui se commettent
dans le commerce de raisin de Malaga.

NoUvEAUTks (Dry Goods). Le commerce
des Dry Goods est dans un calme complet
qu'on explique par deux raisons : la première
par l'excitation que causent les élections qui
détournent complètement l'attention du public
de tout ce qui ne s'y rapproche pas. la secon-
de par la prolongation tardive du printemps
qui a nécessité des achats de marchandises de
laine très tard, que los consommateurs ne ré-
clameront pas aussi tôt cet automne. On pour-
rait ajouter à ces deux raisons le haut prix des
marchandises, et la certitude que les cours ont
atteint les plus exIrémes limites et que tout
changement sera à l'avantage des acheteurs,
sans compter que tout délai est un gain sous
forme d'intérêt. On doit néamoins s'attendre à
voir un mouvement d'affaires très actif s'établir
après les élections, lorsque la récolte aura été
engrangée et qu'elle sera prête à être mise sur
le marché. Les marchands engagés dans le
commerce des Dry Goods se plaignent forte-
ment des remises de la campagne. En aucun
temps de l'année, ont-elles été plus dissatisfali-
sautes qu'elles le sont actuellement ?

CnAUSsuREs.-Les stocks de chaussures for-
tes à la campagne paraissent considérables pour
la saison, de là, le calme dans la demande de
chaussures de cette sorte. La saison d'été est
maintenant trop avancée pour acheter des
chaussures légères autrement qu'au fur et me-
suie des besoins réguliers.

il résulte de ces deux causes que le commer.
ce est tranquille, mais comme pour le com-
mîîerce des Dry Goods, on s'attend à beaucoup
d'activité en septembre. Notre tableau de prix
courants reste sans changement. Nous publie-
rons an commencement de septembre celui
qui aura été arrêté pour les chaussures d'au-
tomine et d'hiver.

Cuia.-Rarement nous avons vule commerce
de cuir aussi calme à cette saison de l'année
qu'il l'est actuellement. Les stocks sont-ils
aussi considérables. Les détenteurs ne forcent
aucunement les ventes et préfèrent attendre
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quo la demande s'établisse. Aucun change-
ment à signaler dans les cours.

PARINEs.-Les fluctuations sur le marché de
Chicago ont considérablement influé sur les
eours de notre place. La hausse signalée par
le télégraphe transatlantique la semaine der-
nière n'a pas été de longue durée, et les prix
ont reculé aussi vite que la hausse s'était faite.
La spéculation qui avait lieu sur le marché de
Chicago créait beaucoup de déllance,et le ballon

qui avait été trop enflé creva mardi matin, et
le blé subit alors une baisse de 40o par minet.
Inutile de dire que notre marché à la farine qui
avait été régulièrement actif depuis notre der
nière revue tomba dans un calme plat.

Le lendemain de notre dernière revue, les
affaires de la Halle aux Blés étaient, comme
nous venons de le dire, régulièrement actives,
et on signalait les transactions suivantes : 100
barils extra $7.40; 100 do $7.35; 300 do Fancy
$7.121 ; 100 do $7.10 ; 100 do $7.00; 100 do
farine forte pour boulangerie, $7.00; 50 do
$6.00; 200 do superfine Etat de l'Ouest $640;
loo do superflue ordinaire du Canada $6.50;
100 do No.2, choixl$6.15; 100 do ordinaire
$6.65 ; 600 sacs $3.40.

Le samedi est généralement marqué par
beaucoup de calme sur la Halle aux Blés qui
ce jour-là est peu fréquenté. Les transactions
n'étaient pas nombreuses et les détenteurs
étaient moins fermes. On signalait à la clôture
les transactions suivantes : J,000 barils super.
lino du Canada à $6.40; 100 barils fancy $7.05;
50 do $7.00; 200 ido superfine E tat de l'Ouest
$6.35; 100 do $6.37 . La farine en sac était
nominale.

La laisse que le télégraphe transatlantique
signalait de Liverpool lundi décida les déten-
teurs à faire de nouvelles concessions sur les
cours du samedi; mais les acheteurs étaient
rares et nemplettaient que pour remplir les
commandes les plus pressées. Mardi, la nou-
velle de la baisse sur le blé à Chicago leur lit
complètement déserter le marché, et il n'y eut
aucune opérationqui valôt la peine d'ètre rap-
portée. Les cours à la clôture de la séance de
la Halle aux Blés, mercredi, étaient entièrement
irréguliers et on ne citait aucune transaction.

BL.-Notre marché au blé a été très calme
pendant la huitaine qui vient de s'écouler.
Nous n'avons aucune vente importante à citer.-

Pois.-Rares et en demande de 82ic à 84c
par 66 Ibs.

AvoiNE.-Nominale 28e à 30a par 32 lbs.
MAïs.-Quelques cargaisons ont changé de

main à 541 et 55c.
LAnn.-La demande pour le lard mess a été

active pendant la semaine qui vient de s'écou-
ler. Cela est dt à la modicité du stock qui se
trouve presque entièrement en une seule main.
On le cote $16 par baril etle mess mince $14.75.

SANDox.-Très rare et très recherché en
tierces. Les tinnettes sont fermement tenues à
le.
BEuRRE.-La consommation accapare tout

ce qui vient sur le marché de 121c à 17e parlb.
FRoMAos.-La demande pour le commerce

local est très calme, active pour exportation de
10 à l1c par Ilb.

EPicBaiEs.-Le commerce de demi-gros a été
plus actif cette semaine que la semaine précé-
dente, mais les importateurs ne rapportent que
très peu de transactions.

DRoouEs.-Veute de sel de soude à 2c par
lb. Le borax est rare et ferme à 28e par lb.
On cote le salpêtre anglais $11 par baril de 112

lbs. Nous n'avonsaucunchangement à signaler
dans la couperose, le vitriol, l'alun ou le sel

iepsom.
EP1cEs.-Sans changement.
FRUITs.-Quelques ventes de noix à prix

tenu secret.
HUILEs.-L'huile de morne s'offre plus faci-

lement. On rapporte les placements de quelques
lots d'huile de Halifax à 49c et 5Oc. L'huile de
loup marin n'offre aucun changement.

HIude (Pétroe.-Nominale 321 à 350.
MELAssE -Vente de 200 tonnes pour raffiner

à prix non divulgué.
Riz.-La demande pour le riz, bon grain, s'est

de nouveau réveillée et on rapporte plusieurs
ventes à $4.30 par 100 Ibs.

SEL.-La spéculation a opéré largement pen-
dant la semaine, et ce n'est que l'absence de la
marchandise qui a restreint le volume des opé-
rations. Tout le sel de l'importation du pnn-
temps a changé de mains à l'exception de 1,200
sacs, de sorte que le sel nouveau se trouve
maintenant entre deux mains. Le stock de sel
nouveau est moins de 8,000 sacs, tandis que ce-
lui qui reste des importations de 1870 et 1871
est au dessous de 5,000 sacs. Le stock de sel
fin est d'environ 10,000 sacs. 11 n'y a lias de
factory.filled sur place, mais il en est attendu
très prochainement.

On cite quelques ventes de sel de Cagliari en
grands lots à 28 et 30 c. pour de moindres quanti-
tés. EnAngleterrele selordinaire de Liverpool
a atteint 15s. le tonneau, soit une avance de los.
par tonneau sur les cours de l'année dernière à
pareille époque.

SucRE.-Affaires calmes sans changement
dans les cours de la semaine dernière.

Seiam'ruUx.-La demande pour les spiri-
tueux domestiques est moins active. Nous
n'avons aucun changement à signaler dans les
cours. Le commerce de demi-gros a écoulé
beaucoup d'eau-de-vie et de genièvre en caisse
depuis quelque temps, et a dû renouveler les
stocks, ce qui a donné quelque activité au com-
merce des spiritueux étrangers. La demande
étant particulièrement accentuée pour les qua-
lités moyennes de la valeur d'environ $6.50 à
$7.00 par caisse pour les eaux de vie.

Tis.-La demande est très calme. Nous
n'avons aucun changement à signaler dans les
prix, mais si la demande s'élevait, nous croyons
que les détenteurs feraient quelques conces-
sions pour effectuer des placements importants.

MARCIJ TE BOIS D'ALBANY.
Pour11) la semaine finissait le 13 Août 1872.

La semaine qui vient de s'écouler a été carac-
térisée par des demandes plus actives pour le
bois, et des ventes nombreuses faites avec plus
d'aisance qu'en aucun temps de la saison. Il
est évident que les acheteurs ne s'attendent à
aucune baisse dans les prix, et qu'ils se prépa-
rent à faire leurs approvisionnements pour l'hi-
ver. Il n'y a aucun doute que les transactions
de cette date à l'avenir se feront sur une vaste
échelle.

Il y a en des ventes considérables de pruche
et d'épinette, et les bois de cette qualité devront
augmenter en prix. Les manufacturiers se pro-
posent de remettre les prix au même taux qu'ils
étaient avant la baisse.

Sur la place de Saginaw on signale des de-
mandes actives avec hausse sur les prix, et
rareté des lots de qualités choisies. Une lettre

particulière en date du 5 du courant, nous ap-
prend que l'eau dans les rivières est très basse,
et les billots ne peuvent pas dtre flottés des
estacades assez promptement pour fournir aux
scieries. Plusieurs scieries sont maintenant
inactives par le manque de billots. et à moins
de pluies prochaines pour élever les cours
d'eau, le prix du bois sera ferme avec tendance
à la hausse. L'état du marché est ferme avec
demandes actives. Une autre lettre de date
plus reculée, de Flint, Michigan, nous informe
que les scieries de Flint auront bientôt à cesser
leur ouvrage faute de billots, et que déjà même
quelques-unes ont été forcé de suspendre leurs
travaux. Il y a bini des billots tout près,
mais l'eau a telle ment baissé qu'ils sont con-
plètement à sec, Plusieurs aussi manquent
de main-d'oeuvre. Jamais on a vu nue pareille
saison, soit pour une cause ou pour une autre,
il y a toujours des empêchements dans la dé.
pêche des affaires. Il n'y aura certainement
pas surplus de stock cette saison.

Une lettre particulière le Chicago en date du
10 du courant s'exprime ainsi . " Rien de ce
"qu'il nous faut en fait de bois ne vient ici; le
" meilleur bois est enlevé des scieries et vendu
à à part, en destination de l'Est ou ailleurs." Les

arrivages à Chicago pour la saison jusqu'à cette
date sont de 610,667,000 de pieds contre 529,-
457,000 de pieds pour le même espace de temps
en 1871 ; les expéditions sont de 206,777,000
de pieds contre 313,616,000 de pieds en 1871.

Le haut prix du bois en Canada, le fret élevé,
l'augmentation des droits, et la prime sur l'or,
laissent peu de marge sur le bois venant de ce
pays.

Tous les marchands s'accordent à dire que
nous allons entrer dans la saison d'hiver avec
des stocks peu considérables en toutes qualités
de bois, valant guère mieux que le bois com-
mun qui, selon toute probabilté, devra aug-
menter en prix.

D'après une lettre de Fail River, plusieurs
propriétaires de scieries, en vue des demandes
actives qu'ils s'attendent à recevoir de l'Est
sont à construire un grand nombre de bMtisses
en bois.

La demande pour les marchés de l'étranger,
augmente sur la place de New York, et les
commerçants font des affaires importantes.

Un tait à noter est l'incendie <'es grandes
scieries et moulins à blanchir de McGraw &
Cie., à Portsmouth, Michigan, la semaine der-
nière. Quatre millions de pieds de bois ont été
aussi détruits, et la production considérable-
ment diminuée par la destruction des scieries.
Ainsi le plus bel établissement en ce genre
dans l'Etat de Michigan, sans exception, n'est
plus qu'une ruine. De trente à quarante mil-
lions de pieds de bois 1 étaient sciés par année.

Nos arrivages par les canaux vont jusqu'à la
fin de la première semaine d'Août, et montrent
une diminution dans l'ensemble de 35,000,000
de pieds au 8 du courant. Ce montant sera sans
doute diminué par lesarrivages pour la seconde
semaine correspondante pour l'année 1871.

Les arrivages à Albany par les canaux Erie,
et Champlain, pour la première semaine d'.Août,
ont été comme suit:

Planches. Bardeaux. Donelles.
1872, 14,791,600 1,032 2.321,500
1871. 14,409,900 1,338 ......
Bes planches et voliges reçues, 10,885,600

pieds sont venus par le canal Brie, et 3,906,000
par celui de Champlain.

Des arrivages à Albany par les canaux Erie
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et Champlain depuis l'ouverture de la naviga-
tion au 8 Août ont été comme suit

Planchos Bardeaux. Douelles.
1872. 159.139,000 5,015 4,266,400
1871. ]94,504,900 17,408 6,628,500

Le fret de canal de Buffalo à Albany est de
$6.25 pour le pin, et $7.50 pour lu noyer, etc.,
d'Oswêgo à Albany $4.00 par mille pieds.

Les cotes des clos sont comme suit :

Pin clair par 1000 pieds......$ 58 00 à 60 00
do quatrième do ...... 53 00- 55 00
do choisi do ....... 48 00- 50 00
do bon pour bottes par M. 28 00- 30 03
do commun do do .... 24 00- 27 00
do lambrissage do.... 53 00- 55 00
do Madriers, 10 pcs. chaque.. 42- - 46
do do do rebuts, do .. 30- 32
dn Planches, 10 pcs. do .- 28- .32
do do do rebuts, do .. 24- 25
d'j do 16 pieds, par M. 30 00- 32 00
do do 12 pcs. 16 pieds, do. 32 00- 33 00
do do 12 pes. 13 do do. 30 00- 31 00
do do 1i pcs. (siding) do. 35 00- 37 00
do do 1i pcs. choisi do. 45 00- 48 00
do do Ji pcs. commun do. 26 00- 29 00
do do 1 pu. do. 32 00- 34 00
do do 1 pC. choisi do. 43 00- 46 00
do do 1 po. commun do. 24 00- 26 00
Epinette planches..........$ - 18

do madriers 11 pec. chaq. - 23
do do 2 " " - 36
do colombages, 2x4 " - 14

Pruche planches - 16
do rolives 4x6 " 35- 37
do do :x4 - 16
do colombages 2x4 " - 13
do madriers 2 pouces 33- 34

Noyer noir bon par M........ 75 OU- 80 O
do i pouces "........ 75 00- 78 00
do " ........ 75 00-78 00

Sycomore 1 " "........ 33 00- 35 00
do i " "........ 30 00- 32 00

Bois blanc pour chaises par M. 65 00- 70 00
do 1 punce et épais " 38 00- 42 00
do i " " 30 00-- 35 00

Frêne bon " 38 00- 42 00
do seconde qualité " 25 00- 30 00

Chêne bon " 38 00- 42 00
do seconde qualité " 25 00- 30 00

Cerisier bon " 60 00- 70 00
do commun " 25 00- 30 00

Merisier par M............... 25 00- 30 00
Hêtre "............... 22 00- 25 00
Tilleul "...... 22 00- 30 00
Noyertendre ............... 40 00- 45 00
Erabl "............... 25 00- :0 00
Maronnier "............... - 40 00
Bardeaux de pin blanchi par M. 0 00- 8 00

do do 2e qualité 6 00- 7 00
di do extra sciés " 6 25- 6 50
do do clair et sciés " 4 50- 5 00

Bardeaux de pin 3o qualité " 2 50.- 3 00
do cèdre - 5 50
do do inélé " 4 00- 5 00
da do No. 1 - 3 00
do prueho " 3 00- 3 25

Lattes pruche - 2 25
do épinette et pin " 2 50- 12 75

MARSEILLE.
3 Août 1872.

Nous n'avons que des contradictions à cons-
tater au sujet de la récolte du eord qui est en
pleine moisson. Le résultat est tel qu'on l'espé-
rait suivant les uns, il y a déception suivant
les autres. Chacun peut avoir intérêt à nuancer
les choses dans un sens plutôt que dans un
autre; d'un autre côté tous peuvent étre de
bonne foi et avoir parfaitement raison; car à
côté d'au champ donnant un résultat splendide,
il peut s'en treurer fort bien un autre donnant
un résultat contraire.

La verité ne se dégage pas encore.
Seulement, les farines à Paris se tenant bas,

cela donnerait i penser que la spéculation du
Nord n'est pas encore sur le marché ou qu'elle
y est comme vendeur. Il ne faut pas oublier
que les belles apparences de la récolta du Nord
ont fait manoeuvrer jusqu'ici cette spéculation
dans le sens de la baisse; qu'elle peut avoir
raison, mais que si elle s'apercevait qu'elle a
fait fausse route, ce ne serait que lorsqu'elle

parviendrait à se couvrir et à s'équilibrer qu'elle
cesserait de prêcher l'abondance. Ce qui n'em-
pêche pas, d'autre part. que si le résultat de la
récolte est réellement satisfaisant, cette même
spéculation continuera à vendre sur Paris et à
pousser à la baissé de toutes ses forces.

Les orages continuent à gronder partout en
France comme en Angleterre ; mais il est con-
venu que, cette année, ils ne font de mal nulle
part; aussi, l. même où ils ont été des plus
violents et ont couché des blés ou causé des
inondations, on dlit; " Ce n'est rien." Allons,
tant mieux et Dieu fasse qu'il en soit ainsi
réellement.

En Angleterre, on ne s'occupe pas encore de
l'avenir. La spéculation anglaise, qui agit sur
nue grande échelle, est encore muette. Elle
doit penser que, l'année dernière, elle a fait une
grande bévue et elle doit observer plus attenti-
veient que jamais le résultat des récoltes.

Elle a sans doute sur le Cur les 54 millions
de déficit imaginaire de la France. Cela nous
rappelle que lorsque la déception commença,
un journal anglais disait avec un certain dépit
que la France, ruinée comme elle l'était par la
guerre et par le ministère des finances de Ber-
lin, ne se nourrissait plus que de haricots et de
p ommes de terre Heureusement, et on peut
le voir aujourd'hui, la France, n'était pas aussi

ruinée qu'on le pensait et on peut croire facile-
ment qu'elle n'a jamais cessé de manger du bon
pain.

Pour en revenir à la spéculation anglaise,
nous sommes bien loin de lui faire un reproche
de sa prudente réserve, nous ne faisons que la
constater. Actuellement le commerce anglais
n'est préoccupé que des besoins pressants de
clôture. Et il faut croire que ces besoins étaient
réellement importants, ainsi qu'on le disait,
puisq n'on a fait un appel plus large que d'ha-
itude à la niarine à vapeur, qui a 1 inconvé-

nient de ne laisser aucun délai pour la vente et
le débarquement. Et c'est vraiment étonnant
de voir cette longue filière de steamers chargés
de blé arriver et disparaître successivement
dans l'espace de quelques jours. Et en atten-
dant, le marché reprend toujours de la fermeté
pour la marchandise disponible et reste tou-
jours inactif pour les affaires à livrer.

Letélégraphede New-York, du 30juillet, cote
les blés à doll. 1.25. Deux cents de perdus sur
les trois qu'on avait regagnés. De ce côté,
nous y voyons encore moins clair que de par-
tout ailleurs. Ce que l'on .peut dire jusqu'à
présent, c'est que, dans l'ensemble, les Etats-
Unis, comiîe exportateurs, semblent être dans
des conditions intérieures à celle de l'année
dernière ; niais dans quelle mesure, c'est ce qui
reste à savoir. Le seul fait acquis d'après le
Bureau agricole de Washington, c'est que la
récolte, dans son ensemble, la Californie com-
prise, est au-dessous de la moyenne.

En Italie, le gouvernement déclare que la
récolte de froment est presque manquée dans
la région du haut Pù, dans la Lombardie, la
Vénétie, l'Emilie, lEtrurie et la Sicile.

Ainsi le mal est encore plus étendu et plus
grave que nous ne l'avions cru tout d'abord; et
le commerce génois, nous le disions, ordinaire-
ment si réservé et @i prudent, n'avait pas tort
d'acheter de tous côtés. Mais il a trop acheté,
dit-on. C'est possible ; mais quand, dans un
pays, on a le malheur d'avoir une mauvaise ré-
coite, le peu que l'on récolte disparait du mar-
ché, cela est tout naturel. D'ailleurs si dans
toute la ligne tracée par le gouvernement ita-
lien lui.memine, la récolte a été mauvaise, le dé-
ficit doit se chiffrer forcément par une quantité
assez considérable. Le maïs, dont la récolte
promet d'être abondante, ajoute le ministre ita-
lien, sera d'un grand soulagement pour ces ré-
gions. Il faut l'espérer, surtout pour la popula-
tion pauvre, mais cela n'est certes pas ce qu'il
y a de plus rassurant dans la. déclaration mi-
nistérielle.

Pour le moment, ce qu'il y a de plus clair,
c'est que Gênes reçoit beaucoup de chargements
parmi lesquels on peut en remarquer quelques-
uns venant de Marseille ; et que les arrivages à
Marseillq continuent à être d'une importance
bien minime. Nous n'en sommes pas fbché,
parce qu'il y a mévente chez nous et des arri-
vages importants nous feraient plus de mal que
de bien; mais nous ne constatons pas moins
que le courant est detonrué.

Notre marché est très calme, quoique d'un

autre côté, l'importation, en présence du nom-
bre restreint des arrivages déploie beaucoup de
fermeté.

Hier, les affaires ont été très actives, surtout
en tuzelles d'Afrique pour lesquelles quelques
poids exceptionnels ont été contractés.

J. LAVELLo.

GRÈVE DE TISSERANDS A TURNHOUT.

Il vient d'éclater à Turnhout une grève de
tisserands qui a donné lieu à des scènes de
désordre hautement regrettables.

Voici les renseignements que nous trouvons
à ce sujet dans le Précurseur du 1er août:

Mercredi après midi, un groupe de quatre .
cinq cents ouvriers tisserands, la plupart au-
conpagnés de leurs femmes, parcouraient en
hurlant et en vociférant cette ville campinoise
d'ordinaire ai calme et si paisible. Ces gens en
grève se portaient vers les ateliers où d'autres
ouvriers étaient en train de travailler et invi-
taient ceux-ci à abandonner la besogne et à se
joindre à eux.

M. lé bourgmestre prit immédiatement les
mesures que dictait la situation. La geudar-
merie, sous les ordres du lieutenant Grégoire,
fat requise et se joignit h la police locale.

Entre sept et huit heures du soir l'attitude
des grévistes, devenant de plus en plus mena-
çante, M. le bourgmestre de Turnhout s'est
porté au-devant d'eux et leur a fait sommation
de se disperser. Ce magistrat était accompa-
gué de la police et de la gendarmerie. Sa som-
mation n'obtint aucun résultat et fut accueillie
par des huées et des injures. Ce voyant, la
gendarmerie s'apprêta à charger la bande pour
faire exécuter de force l'ordre du bourgmestre.
Mais la foule irritée ne tint aucun compte de
cette démonstration ; au contraire, elle se mit à
lapider gendarmes et policiers à coups de bri-
que... Le lieutenant Grégoire, un gendarme
et un garde champêtre furent blessés assez griè-
vement.

C'est en ce moment que la force publique, se
voyant sérieusement menacée, s'esi décidée à se
servir de ses armes et a fait feu sur les grévis.
tes... On parle de quatre hommes et une
femme qui seraient grièvement blessés.

Quelques arrestations ont été opérées, mais
l'agitation ne paraissait nullement se calmer.
A neuf heures, on télégraphia à Anvers pour
du renfort. A minuit 14 gendarmes et 150
hommes de notre garnison sont descendus h
Turnhout et ont pris position à côté de la dé-
fense locale.

Ce matin, vers dix heures, une dépêche du
lieutenant Grégoire annonce que les désor-
dres continuent ; mais les forces dont ils dispo-
se, ajoute-t-il, sont suffisantes pour tenir tête
aux grévistes.

CULTURE DU THÉ AU JAPON.

Sous ce titre nous trouvons dans le rapport
mensuel du Département d'Agriculture des
Etats-Unis l'article suivant adressé au départe-
ment par un officier de marine qui accompa-
gnait le chargé d'affaires des Etats-Unis au
Japon dans une tournée qu'il fit dans les dis-
tricts producteurs du thé.

Le district produisant le thé dans cette pro-
vince, (Suruga) est h environ vingt-cinq milice
à l'Ouest du Shimidze. Un marchand de thé de
Shidzaoka (ville située h environ dix milles de
la baie) qui reçoit son thé de différentes plan-
tations des alentours, fut notre guide et prit
toutes les peines possibles pour nous donner
toutes les Informations en son pouvoir. Le
thé de cette province a la réputation d'être
l'un des meilleurs du Japon ; le montant récol-
té est de vingt mille picls, preBqu'un sixième
de toute la production. Les graines sont plan-
tées dans le mois de décembre et croissent de
deux à trois ponces pendant la première année.
Au bout de la troisième année, on peut faire
une légère récolte, laquelle va en augmentant
jusqu'à la neuvième ou dixième année, époque
où elle atteint son maximum, et où le thé a le
meilleur goût.

La vie de l'arbre est dans toute sa plénitude
de vingt-cinq à trente ans. Parvenu à cet age
on le coupe jusqu'au tronc. Les rejetons pos-
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sent de nouveau et après trois ou quatre ans
les feuilles sont de nouveau bonnes à cueillir.
La seconde vie de l'arbre est de beaucoup pré-
férable à la première, et par le goût et par la
grosseur des feuilles, mais son temps passé, on
est obligé de le tirer de terre et semer de non-
veau la graine.

Presque tous les petits fermiers qui ne possè-
dent que peu d'étendue de terre, récoltent assez
de grains pour leur propre usage, et cultivent
le blé, le riz et le seigle, puis l'arbre à thé. Les
cultivateurs de l'arbre à thé, faisant une spé-
cialité de cette culture ont leurs plian tations sé-
parées, et presque toujours situées sur le ver-
sant des collines, et les collines elles-mêmes, qui
sont quelquefois si rapides qu'il semblerait im-
possible d'en faire l'ascension. Elles ont une
étendue de quatre à cinq arpents; les arbres
sont plantés règulièrement à quatre ou cinq
pieds de distance. Le sol très ordinaire
comme richesse, est amélioré avec de l'engrais
de poisson et de fèves pillées, mais très écono-
miquement.

Lorsque l'arbre est arrivé à sa maturité et
dans toute sa vigueur, il a l'apparence d'un
pommier anguleux réduit à une hauteur de
quatre ou cinq pieds. Des branches de quatre
ou cinq années de croissance, il en est peu qui,
s'étendent dans une ligne droite a plus de dis-
tance que de quelques pouces, puis ensuite
elles prennent toutes les directions possibles à
angles aigus. La cause probable de cette di-
rection anguleuse est due au mouvement impri
mé aux jeunes rejetons lors de la cueillette. La
feuille arrivée à sa grandeur naturelle est d'en-
viron un pouce et demi de grandeur avec une
bordure dentelée et forme, et elle a l'apparence
de la cire. Les veines peu nombreuses sont à
peine visibles, excepté lorsqu'elles sont expo-
sées à une vive lumière. Elles sont très vertes
avant d'être arrivées à maturité, elles prennent
alors une teinte d'un vert foncé, à mesure qu'el-
les vieillissent elles deviennent tout-à-fait rai-
des. La troupe chargée de la cueillette, com-
posée de femmes et des enfans les plus avancés
en Age, part .pour les champs de bonne heure
le matin, chargée de paniers carrés d'écorce de
bambou, contenant environ deux boisseaux
chaque, portant de plus pendus à la ceinture
des paniers do moindre capacité. Ils travail-
lent Bysténatiquement, montant un rang et
descendant le suivant, une ou deux personnes
à chaque buisson, cueillant avec beaucoup de
rapidité les feuilles vertes, et aussi peu de tiges
qu'il leur est possible. Aussitôt que le petit
panier. est rempli il est vidé dans les plus
grands, qui sont transportés à la ferme à mesu-
re qu'ils sont remîplis.

Il y a deux cueillettes par année ; la première
vers le mois de mai, et la dernière vers le 1er
août. Lorsque la demande pour le thé est
grande, on en fait quelquefois une troisième,
mais le produit en est très inférieur. La pre-
mière cueillette est toujours la meilleure, et le
plus tot elle est faite meilleure elle est, car
alors les feuilles sont plus tendres. La moyen-
ne de la cueillette pour chaque arbre par année
est de treize livres.

Pendant que les femmes et les enfants sont
à cueillir dans les champs, les hommes demeu-
rent à la ferme pour préparer les feuilles. Ils
mettent d'abord environ un boisseau de feuilles
dans un panier de bambou très profond, et l'ex-
posont ensuite au-dessus d'un vase d'eau bouil-
lante après l'avoir bien couvert et le laissent
ainsi exposé à la vapeur pendant 45 ou 70
secondes. Après cette espace de temps, elles
deviennent très molles et flexibles, et elles
n'ont plus besoin alors que d'évaporer le sur-
plus de l'eau qu'elles ont imbibé pour être
prêtes au procédé suivant.

L'opération suivante est celle du grillage.
Les cassolettes sont composées d'un cadre en
bois de 34 par 36 et 4J pouces avec un fond en
papier très fort. Ce plateiu est eniuite placé
au dessus d'un feu en charbon allumé sur un
foyer en terre et an chaux, chauffé à une tem-
pérature de 1400. Les feuilles vertes à une
épaisseur de deux pouces sont placées sur ce
plateau, et continuellement agitées avec la
main afin de les empêcher de se coller les unes
aux autres. A mesure qu'elles prennent une
teinte brune, l'individu chargé de ce travail les
retire à pleine main en les roulant afin d'aider
à la frisure; cette opération se continue pen-
dant.60 à 90 minutes. Lorsque les feuilles ont

pris une couleur d'un brun foncé, et qu'elles
sont presque sèches elles sont retirées du feu,
et toutes celles qui ne sont pas parfaitement
roulées sont enlevées lorsqu'elles sont suffisam-
ment refroidies, et les brins de tige mis
de côté. Cette opération terminée, elles bont
de nouveau remises sur le feu afin de leur don-
uer un seconde frisure et achever de les sécher.
Le thé a maintenant une teinte noire et est prêt
à être mis en des sacs de pa ier pour étre ex-
pédié aux marchands de thé du pays. Chaque
homme pour recevoir ses gages doit préparer
un cattie de thé par jour ou 13J tierces. Ce
travail requiert environ 40 catties ou 50 livres
environ de thé en feuilles vertes, l'opération du
grillage compourtant une diminutien de 75 par
cent.

Après avoir visité les plantations, nous nous
dirigeames vers l'habitation du marchand qui
avait été notre guide. Là, après avoir subi
de nouveau le procédé de la cassolette, le thé
reçu de la campagne est placé dans des tanis
en bambou pour être assorti selon ses différen-
tes valeurs, les qualités sup6rieures étant mises
de côté pour les marchés étrangers, et les qua-
lités inférieures réservées pour l'usage deshabi-
tante du pays. Après cette séparation, elles
sont de nouveau remises sur le feu (les feuilles)
et agités pendant l'espace de vingt minutes.
Elles changent de couleur et prennent une
teinte verdAtre et une odeur aromatique.

La dernière opération est celle d'enlever la
poussière. Pour cela, environ deux ou trois
ivres de thé sont placées dans un vase en

bambou. ayant la forme d'une pelle à charbon
recourbéd aux quatre côtés, l'bonme chargé de
ce travail lance le thé en l'air, à peu près comme
nos paysans vannent ici leur grain, le thé une
fois nettoyé est alors mis an boite et expédié
aux marchands d'Europe.

Notre description de la préparation du thé
ne serait pas complète, si nous n'ajoutions de
plus l'opération par laquelle il passe arrivé
entre les mains des marchands étrangers.

Le thé tel que reçu du marchand du pays est
après avoir été pesé, mis dans une grande botte
et distribué en petite quantité aux femmes
chargées du grillage. Au lieu de cassolettes
en beis et en papiers, elles ont des vases en fer
d'environ deux pieds de diamètre encaissés dans
de longs fours en pierre, ayant en dessous une
place pour le feu de charbon sous chacun de
ces vases. Le thé une fois vers6 dans ces vases
échauffés à une température de 175Q est conti-
nuellement agité afin de chauffer les feuilles
également. Des connaisseurs vont continuelle-
ment d'nn four à l'autre et indiquent le temps
où il doit être enlevé. Il a alors une couleur
d'un vert gris parfaitement, sec et le goût d'une
saveur plus exquise, mais il est considérable
ment cassé. Il est de nouveau passé au tamis
pour en enlever la poussière, mis dans des
boites on plomb couvertes on nattes, et prêt à
être expedid.

La perte totale du moment que la feuille a
été ceuillie do l'arbre jusqu'à ce qu'elle arrive
au consommateur est de 80 par cent; néan-
moins la petite province de Surnga seule pro-
duit chaque année environ 100,000 piculs on
plus de 13,000,000 de livres de thé vert.

GRANDE VENTE DE CHEVAUX DE RACE

A.C FERMES D'ELTHMAl, ANGLETERE.

Nos lecteurs se formeront une idée du per-
fectionnement où sont arrivés les éleveurs de
chevaux en Angleterre en lisant le compte
rendu que nous donnons plus bas d'une vente
qui a au lieu dernièrement en Angleterre aux
fermes Elthan. Ce parc renommé par tout le
pays possédait les plus beaux spécimens de
race chevaline connus de toute l'Angleterre,
sinon du monde entier, 198 juments, 12 étalons
sans compter les poulins. La cause de cette
vente regrettable en quelque sorte, méme par
ceux qui en ont profité, était la mort de M.
Blenkiron, l'homme dont le goût et l'esprit
d'entreprise ont plus fait pour améliorer les
différentes races de chevaux en Angleterre
qu'aucun autre éleveur du royaume. Les fer-

mes d'Eltham sous sa direction ont été long-
temps renommées. Le plus pur sane Derby a
été adjugé sous le marteau, ainsi que plusieurs
futurs vainqueurs du Derby. Jamais aux plus
beaux jours des courses du Derby même, l'ex-
citation avait été aussi grande parmi les habi-
tués et les connaisseurs, qu'à cette réunion, où
tous les amateurs se disputaient ce que l'An-
gleterre possède de mieux en fait de race
chevaline, et ou tous les autres pays avaient
leurs représentants. La vente dura quatre
jours, des milliers y assistaient, même des
dames. On avait craint d'abord que ce stock
splendide sortirait du pays, les autres gouver.
nements sur le continent prenant plus d'intérêt
à l'introdnction do race de chevaux choisis que
notre propre pay, mais une société fut immé-
diatement formée sous le nom de Stecd Comn.
pany, Compagnie des Coursiers, ayant à sa
disposition, un capital suffisant pour défier
toute concurrence, et il fut résolu que tous les
chevaux connus comme meilleurs coursiers et
du plus pur sang ne sortiraient pas de l'Angle-
terre. Parmi les acheteurs étaient présents
des éleveurs d'étalons de l'Australie, de l'Alle-
magno, de la Franco, de l'Espagne et de
l'Amérique, mais leurs offres se sont bornés
aux chevaux de classes inférieures, qui néan-
moins étaient bien au.dessus de la moyenne
ordinaire, mme pour les animaux de race. Il
est propable qu'aucun cheval n'a été vendu
pour plus de sa valeur, d'un autre côté plusieurs
ont été adjugés à des prix avantageux pour les
acheteurs. Jamais cependant on avait vu des
prix si élevés à une vente publique. Les trois
premiers jours les enchères ont été très modé-
réas. variant de 200 et 1,500 à 2,000 guinées,
mais le jour à sensation a été le dernier, lorsque
la plus belle des jument poulinières et les éta-
Ions ont été offerts aux enchérisseurs.

Le plus bel étalen offert a été " BlairAthol,"
le vainqueur du Derby de 1864, par Stockwell,
de " Blink Bonny Dam." La première réponse
à la demande combien pour le meilleur che-
val du monde ? a été 5,000 guinées; puis six,
sept, huit, dix, et continuant ainsi jusqu'à ce
qu'il fut adjugé à la Compagnie des Coursiers
pour la somme de 12,500 guinées, ou plus de
$65,000.

L'excitation ne fut pas moins grande à la
vente de " Seclusion," dan of the Hcrnit, au-
tre vainqueur du Derby. 1,000 guinées furent
offertes à la première enchère, elle s'éleva k
2,500, et fut adjugée à Mr. Chaplin, proprié-
taire "d'Hcrmite.? "B3roadalbane," frère propre
de "Blair Athol," fat vendu 6,000 guinées au
gouvernement prussien.

Sges succès comme coureur n'ont jamais
été bien marquants, nais sa réputation comme
cheval de race est bonne. "Gladiateur," sur-
nommé le meilleur cheval français, sinon le
meilleur cheval du nonde vint ensuite; vain-
queur du Grand Prix de Paris, dans le Derby de
1865, il est père de plusieurs des meilleurs che-
vaux connus dans le monde du sport. La con.
currence, après de nombreuses fluctuations, so
rétrécit à deux anglais, l'associé de Tattersall
et M. Ray, des Ltfo Guards, ce dernier l'obte.
nant au prix de 7,000 guinées. Des autres che-
vaux, " Mandrake," fat vendu 2,100 guinées
pour aller en Amérique ainsi que plusieurs au-
tres moins connus. " Victorieux" fut vendu à
la Compagnie des Coursiers pour 2,250 guinées.

Le résultat de ces quatre jours de vente a
produit plus de $500,000 à part nue vente de
$100.000 de poulina d'un et de deux ans qui eut
lien quelques mois avant,
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Q1~7 y.. ,i ~compte pour faciliter le mouvement dles récoltes
~ CCUL'lfl ~JUU{UI~ et l'enlèvement des marchandises. On comn-

prend qu'il faut alors plus d'argent et que tout
MONTRÉAL. JEUDI, 22 AOUT 1872. lo commerce est intéressé à faciliter ces deux

opérations imliortautos.
LES BANQUES D'EPARGNES DU GOU- Cette aunée, les circonstances sont différen-

VERNEMENT. tes. La circulation des billets dugouvernement

Il y a quatre ans le gouvernement canadien est si considérable et les obligations qu'il doit
établissait, en rapport avec les bureaux de rencontrer s'élève à une somme telle qu'il lui
poste, un système de banques d'épa-gnes P afllu demander aux banques une partie impor-
recevoir les dépÛts qui pourraient lui être con- tante des députs qu'il leur avait confiés. Cette
fiés. Nous avons sous les yeux un rapport de demande subite arrivant au moment où le
leurs opérations depuis leur fondation, 1er avril commerce exigeait des avances plus considéra-
1868, jusqu'au 30 juin 18712. Ce document a été bics, a jeté le malaise dans les cercles finan-
préparé par le surintendant M. T. I. Stewart et (,!rs. Les banques ont dû réduire leurs avan-
est daté du 28 juillet Utimo. ces, presser les rentrées et hausser leur taux

Le nombre d éposants a suivi mie pro- d'escompte jusqu'à 2 pour 100 pour tout billet
gression constante. Il atteint aujourd'hui le t jours de daie.
chiffre de 21,057. Le montant déposé par cia- Cette pression a forcé nombre de gens à
cun a aussi augmenté dans une proportion réalier leurs valeurs et les Stocks de banques
satisfaisante. et de compagnies ont subi une dépréciation

La plus grande partie des dépôts sont faits marquée.
dans les grandes provinces d'Ontario et de Cet état de choses durera plusieurs semaines
Québec Leur chiffre respectif est comme suit: encore probablement et empéchera nombre de

Ontario .................. $1,620.851 spéculations sur les grains et les produits en
Québec...... ............. 1,191,575 général.

Total ................. $28]2.126 Les banquiers ne sent pas d'accord dans
Sui Lio facton Io lus(le$1 ar ttedûl'appréciation des causes qui ont amené cette

Soit fraction de plus de $1 par têt deuns y voient un accident tout fortuit
leur population respective.

Les banques d'épargnes n'ont rien perdu par tui e dat prtedent qu e a ue
la fraude ou par la malhonneté des déposants
ou de leurs officiers. Deux ou trois tentatives
ont été facilement frustrées. système introduit par Sir A. T. Galt d'accorder

Voici quel était l'état officiel des banques nu gouvernement le droit d'émettre ses billets,
d'éparg esayant cours légal, étendu par Sir Fru
d'87marge duenos bu. reau on delatie u ernjinr lincks au pointode permettre l'émission illinil-
1872 tel que nous l. trouvons dans le derni tée des billets du gouvernement, la permission
numéroaux banques éedre leur circulation sur la

garantie d'une réserve de stocks de la Puissance,
tout s'est rencontré pour favoriser une expan-I sion dangereuse et favoriser la spéculation en
cLéant n marché monétaire d'une extrême

~ LÀ facilité.
Il y a du vrai là dedans. Mais il n'en est

gènpas moins certain qu'n tout état de cause
S e ldminstration se serait toujours vue forcée

omptde retir er une partie de ses dé rtts aux banques
'ý 9 I peur soldaei n semestre d'intét de la dette

du Canada en Angleterre et payer u semestre
de la subvintion fédérale aux provinces.

Depuis quelques années aussi la tendance à
séculer sur les stocks s'est développée d'une

ssmanière extraordinaire. Les valeurs mobilières
- ont acquis un taux extravagant au beaucoup

de cas. Une foule de personnes ont été induites
par les gros dividendes et les hauts prix, à
placer leurs économies dans les stocks. D'au-
tres y ont mis tout ce qu'ils pouvaient dérober
x leur commerce, comptant réaliser un bon

Ç-Dles poiart le misfreie du as le crlescfinan-

avec celui des dividendes. Aujourd'hui que le
marché est gêné, il leur faut réaliser à tout

Ceteprix. pl y a surabondance doe stocks sur le
marché, et la conséquence est une baisse con-
nsioérable. La perte subie suffira en bien des

sécas à ruiner des affaires réputées prospères.
aSinousavions un bon onseil à donner aux

lppépetits capitalistes, aux marchands et aux en-
tiers, ce serait do ne jamais tenter les spécula-
tions sur les stocks. Les plus roués ne sont
tas toujours strs de leur coup, taudis que les

LE MARCllt MONETAIIfE. moins habiles y trouvent très souvent la ruine.

Le msarché monétaire subit aujourd'hui une .sA ceux qui veulent placer leur argent, il y a
gène assez considérable et qui arrive dans un uu champ immense d'ouvert dans le dévelop-
malheureux montent. pemn aude l'industrie. Il y a moyen d'y faire

A. l'époque actuelle chaque aimée, les bn- fortune tout an rendant au pays un service
ques ont coutumet d'abaisser leur taux d'es- inappréciable.

REVEKUS ET DÉPENSES DU CANADA.
Le dernier numéro de la Gazette Offielle

contient l'état suivant du revenu et des dépen-
ses du Canada durant le mois de Juillet uit :

REVENU. MONTANT.
Douanes............... ..... $ 992,907.09
Excise....................... 248,95375
Département des Postes........ 35,121.99
Travaux Publics, y compris les

Chemins de fer............... 80,280,61
Droits sur les estampilles pour

billets promissoires........ 13,081.96
Divers....................... 45,94786

Total............ 1,416.291.26

Dépenses ..... ............. 1,456,837.51

Excédent des dépenses......... 40,544.25

CHICAGO.
Il y a neuf mois environ, la ville de Chicago

était presqu'entièreinent détruite par un incen.
die dont on parlera longtemps dans les annales
des grandes conflagrations qui, à différentes
époques, ont affligé nos villes de l'Amérique du
Nord. Aujourd'hui l'oeuvre de la restauration
est tellement avancée qu'une ville nouvelle
s'élève déjà sur les cendres de celle que l'on se
plaisait à nommer la reine de l'Ouest, plus
belle et plus riche que celle que nous avons
vue et connue il y a quelques années. Une
telle résurrection semblerait miraculeuse dans
tout autre pays, et même à nous depuis long-
temps habitués à de telles transformations dans
notre propre pays, la chose nous parait mer-
veilleuse.

Sur tout le parcours de la région dévastée
par l'incendie, de nouvelles constructions s'élè-
veut de tontes parts, les ruines disparaissent à
vue d'oil, des murailles en brique, de magnifi.
ques grillages en fer prennent la place des rui-
nes, et les édifices déjà finis surpassent au
nombre et en valeur ceux detruits par le feu,
Nous ne voulons pas dire que toute la partie
incendiée soit déjà rebatie. En si peu de temps,
la chose serait impossible au physique, sinon
comme entreprise financière, mais aujourd'hui
la ville est plus spacieuse, plus belle et plus
durable qu'elle ne l'a jamais été avant la terri.
ble calamité qui l'avait fait presqu'entièrement
disparaître de l'existence. Ce fait seul témoi-
gne de l'énergie de sa population; un nouvel
élan a été donné à l'esprit d'entreprise déjà si
bien connu de ses habitants, et promet pour la
nouvelle ville une ère de prospérité qui surpas-
sera ménme les plus beaux jours de l'ancienne
reine de l'Ouest.

En dehors de la partie consacrée aux affaires
l'activité n'est pas moins grande. On a élevé
des abris pour soixante-et-dix millie personnes
dans la Division Nord, et dans la Division
Ouest, épargnée par le feu, il y a plus d'activi-
té dans la construction de nouvelles batisses
qu'à aucune époque connue de la prospérité et
de l'accroissement avec lesquels l'ancienne ville
avait été bâtie.

Nous aimons à constater que les enseigne-
ments que nous ont donnés l'incendie n'ont pas
été oubliés. Partout les bâtisses en bois sont
proscrites, et des constructions de matières plus
solide les ont remplacées, Le mérite de ce ra-
Dide progrès revient en grande partie à la sa-
gesse et à l'intelligence des classes ouvrières,
qui n'ont pas voulu prêter l'oreille aux organisa-

tours des grèves, ni écouter les conseils pour
demandes d'augmentation de salaire et diminu-
tien d'heures de travail. Grace à cette modé-
ration de la part des ouvriers, il n'y a en aucune
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interruption dans aucune branche des arts et
métiers. Les dépôts reçus par les Caisses d'E-
gues et placés au crédit des travailleurs ont
augmenté de deux millions de piastres depuis
le ler avril dernier.

Mais pendant qu'une Si grande partie du ca-
pital et du travail était à l'ouvre, réparant les
désastres causés par la conflagration, jamais
l'activité commerciale ne fut plus grande.
L'histoire du commerce de Chicago nous offre
aucun précédent d'une semblable activité dans
les affaires. Il est passé plus de grain cette
année par Chicago qu'à aucune autre période
correspondante, et la consommation de la ville
a beaucoup augmenté. En dehors des maté-
riaux à bâtir, les statistiques du commerce

pour 1872 nous montrent une augmentation
de 40 pour cent daus la quantité et la valeur
des marchandises vendues et achetées.

L'argent est facile à obtenir, le crédit est
rétabli sur des bases solides, et Chicago a passé
par l'épreuve d'une conflagration, seulement
pour s'élever, plus belle, plus oceupée et plus
solide qu'aucune des villes de l'Ouest. Si grande
qu'ait été la ruine et la perte des richesses, il
y a moins d'un an elles ont été tellement dis-
tribuées, qu'on s'on aperçoit guère maintenant
par tout le pays. L'Iron Age, à qui nous eu.
pruntons cet article, termine plaisamment en
disant que c'est une question à décider, de sa-
voir si la vache de Mde. O'Leary ne mérite pas
d'être tenue en vénération pour ce qu'elle a fait
pour la ville. "L'on sait que l'incendie de Chi.
cago est attribué à une vache qui, avec sa
queue, aurait renversée une lampe à huile de
eharbon qui aurait communiqué le feu à la
litière."

ACIER.-Stel.

Combinaison du fer avec le carbone en di-
verses proportions. L'acier contient, terme
moyen, 99 centiémes de fer et depuis 5 millié-
mes jusqu'a un centiéme de carbone. Il a une
pesanteur spécifique plus grande que celle du
fer; sa couleur est plus blanche et plus écla-
tante que celle do ce dernier. Sa cassure est
ordinairement grenue, et le grain en est serré,
brillant et homogéne. Il est plus malléable,
mais moins ductile que le fer; il est aussi beau-
coup moins tenace et moins oxydable. Il prend
un beau poli et acquiert beaucoup de brillant.
De toutes les propriîétés de l'acier, la plus im-
portante est celle que lui fait acquérir l'opéra-
tion de la treipce, c'est-à-dire en le faisant
rougir, et on le plongeant subitement dans l'eau
froide: plus le refroidissement est rapide, plus
l'acier devient dur et cassant. L'acier trempé
reprend sa ductilité primitive quand on lui fait
subir le recruit, c'est-à-dire quand, après l'avoir
chauffé. on le laisse refroidir lentement.

Il y a dans le commerce beaucoup d'espèces
d'acier; mais ces espèces peuvent être réduites
a 4 principales qui sont:

I. Acier naturel, dit defiusioni ou le forge.
On le prépare par beaucoup de procédés différ-
ents, parmi lesquels on peut distingeur:

I. La réduction des minerais de fer riches,
principalement des minerais carbonatés ou fer
apathique, et fusibles dans des foyers peu dif-
férents des forges catalanes ;

IL L'afiuage des fontes, partieulièrenent
des fontes blanches et lamelleuses;

II. La fusion de la fonte avec du fer, de
la fonte grillée, etc.

IL. Acier de cémentaiion ou Acier poule.
On le fabrique dans des caisses construites en
terre très réfractaire, qu'on remplit aven des
Coucl'es alternatives de fer de-boune qualité et
de charbon en poussière. Le fer le plus propre
à cet usage est celui de Suède. Le charbon
est quelquefois remplacé par du cément, mé.
lanlgé de substances très diverses, mais qui con-
sistent ordinairement en charbon, suie, sel et
cendre. On élève peu à pen la tempèrature des
caisses jusqu'au rouge vif, mais en ayant soin
toutefois qu'elle soit insuffisante pour fondre

l'acier. L'opération dure de 10 à 20 jours. Le
carbone pénetre jusqu'au centre des barres de
fer et les acière.

L'acier ainsi obtenu est nécessairement car-
buré d'une manière inégale; les couches ex-
térieures sont plus carburées que les couches
intérieures. Il offre à l'œeil comme à l'analyse
une masse hétérogène; et c'est à ce défaut
d'homogénéité qu'on doit attribuer les qualités
généralement mauvaises de cet acier. Pour le
rendre homogène, on réunit plusiers barres en-
semble, on les chauffe au blanc, et on les forge
en une barre unique. Cette opération, qui dgit
être répétée plusieurs fois, porte le nom de
corroyage.

III. Acier fondu. Il est plus homogéne que
l'acier corroyé. On l'obtient en liquéfiant le fer
ou la fonte, ou l'acier naturel, ou l'acier de
cémentation, soit seuls, soit avec d'autres ma-
tières. L'acier fondu est le plus beau, le plus
égal, le plus plein et le plus honiogène de tous
les aciers. Sa cassure est compacte et plane,
son grain fin et sa couleur d'un gris" blanchît-
tre. Il se soude dillicilement avec lui-même
et aiec le fer, tandis que la soudure des autres
aciers est facile.

IV. Acier Woot. Acier indien ou damassé.
C'est avec cet acier que se font les laines de
sabre si renîomménes. qu'on appelle Damas, et
qui présentent des dessins excessivement variés.
L'acier damassé est un mélange d'acier ordi-
naire et d'un carbure de fer régulièrement cris-
tallisé. L'acier est il poli, le carbone qu'il
renferme est invisible. Le soumet-on dans cet
état à l'action d'un acide très affaibli, le carbone
se trouve à découvert, et l'on voit des dessins
grisatres se détacher sur un fond clair.

L'introduction de certains métaux, tels que
la platine et l'argent, dans l'acier ordinaire, lui
communique la propriété de prendre le moiré.
Il y a dans les Aciers damassés. comme dans
les autres aciers, des qualités très différentes,
et le moiré ne doit en aucune manière être
considéré comme le cachet d'une bonne qualité.

Voici nu des moyens de distinguer l'acier du
fer. Un peu d'acide nitrique étendu sur l'acier
le noircit, taudis qu'il produit sur le fer une
tache d'un vert blanchâtre.

Les usages de l'Acier se retrouvent dans
presque tous les arts, principalement pour les
armes, la coutellerie, les aiguilles, les outils, la
bijouterie (aciers polis et taillés à facettes en
forme de brillants), etc.

AIMANT. PIERRE D'AIMANT. FER OxYnua,
Load stone. Maget.

On donne le nom d'Aimant aux variétés du
fer oxydé qui jouissent de la double piopriété
de manifester des pôles magnétiques, lorsqu'ils
sont en présence d'une aiguille aimantée, et de
pouvoir communiquer la mûme vertu à des
barres d'acier, à l'aide des procédés de l'aiman-
tation artificielle.-(On nomme magnétisme
la propriété qu'ont les fragments d'un minéral
de repousser par un de ses bouts et d'attirer par
l'autre la iéme extrémité d'une aiguille
aimanté à laquelle on les présente alternative-
ment. Un fragment suspendu à un fil délié
dirige son axe magnétique parallèlement à la
ligne nord et sud.) Les aimants naturels
appartiennent tous à l'espèce de minerai de for
qui est le moins oxygéné, et c'est pour cela
qu'on a appelé cette espèce fer oxydulé
magnétique. Cependant les propriétés qui
caractérisent les aimants ne se montrent pas
dans toutes les variétés de. l'espèce. Les
variétés compactes et terreuses, celles qui
offrent dans leur cassure une apparence lithoïde,
les manifestent surtout au plus haut degré;
d'où la dénomination vulgaire, mgis assez
impropre, de Pierres d'A imnant, sous laquelle
on désigne les aimants naturels qui sont de
véritables minerais ferrugineux.

L'aimiant proprement dit, ou pierre d'aimant,
qui est le fer oxydulé amorphe, est taillé et
entouré d'armures de fer doux pour former les
aimant artificielaqu'on trouve dans les cabinets
de physique. Il parvient à supporter des poids
assez considérables; dans leur état naturel, les
fragment placés au milieu de la limaille de fer,
s'en couvrent des le premier instant, et
semblent hérissés d'aigrettes.

La çerta polaire du fer oxydulé, qu'il peut
communiquer au nickel et au cobalt, a été l'un
des moyens les plus puissants dont la civili.

sation se soit servie pour étendre son empire
jusqu'aux limites de l'Océan par l'invention de
la boussole, précieux instrument d'un si grand
secours comme guide assuré dans certains oas.
Dans les entrailles de la terre, il est indispen-
sable on mineur pour guider ses recherches et
conduire ses pas; le voyageur égaré dans les
sables du désert, lui est également redevable
de la route qu'il lui enseigne à retrouver.

Toutes les variétés du fer oxydalé font
mouvoir fortement le barreau ou l'aiguille
aimantée, et produisent une poussière noire
quand on les pulvérise. Ces deux caractères
suffisent pour les distinguer de tous les autres
minerais de fer.

Le fer oxydulé est d'un gris sombre; sa
forme primitive est l'octaèdre régulier, et c'est
aussi la forme dominante de la plupart de ses
cristaux secondaires. L'acide nitrique n'a
aucune action sur lui, non plus que le feu du
chalumeau.

L'Aimant appartient exclusivement aux
terrains de crystallisation. Souvent il est
disséminé un cristaux dans diverses roches, et
surtout dans les roches magnésiennes ; mais il
forme aussi dans diverses localités des dépôts
immenses, tantôt en montagnes entières, comme
à Taberg on Smolande (Suède), tantôt en bancs
épais qui s' succèdent et se répètent plusieurs
fois sur une hauteur considérable. C'est sur-
tout en Suèdeet en Norwège qu'il est abondant,
principalement en variété compacte et ter-
reuse ; il offre le plus excellent minerai, et le
plus facile à traiter. Le for obtenu est très
pur et très recherché dans toutes les parties de
l'Europe.

On trouve aussi le fer oxydulé en Corse, en
Piémont, en Angleterre, au Japon, en Chine, h
Siam, aux Iles Philippines.

BULLETI FI NANCIER.
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100 " Quebe............
50 ationale..........
5o> Jacques-Cartier...

100 " des Marchands....
50 des Canton de l'Est.
40 " Royale Canadienne.

100 " Union..............
50 " des Artisans.......
50 Commerce .........
,r,'0 Dominion ..........

100 " Mtropolitan.......
*Ycomprie tiiBontie de2 p.e
t " " 1p.o

CHEMINS DE FER.

Grand Tronc................
Atlantique & St. Laurent...
Great Western..............
Champlain & St, Laurent...

DIVas.

Telegraphe de Montreal.....
du Peuple .......

Companie du Gaz deMontréal
Chemin de fer Urbain........
Compagnie du Richelieu....

avig ation Interie ure
des Elevateurs. ..

" de Verre du Canada
Bourse des Marchands......
Sociéte de Construction Per-

manente du Dist. de Mon-]
Société de Construction Per.
Canada Rolling Stock ......

UnNEs, Xro.

Cie Minière de Montréal. .
de Cuivre de laB.Huron" etd'Argentdu

Lac Huron............
de Charbon Intercol....

" de Tourbe du Canada..

Cloeturat à,

210 l 220
11s

821 .. 87
B.C.

114 .. 116
107 .. -
200 .. 205
............
............
1111 .. -
1131 .. 11131
1021.. 104

101 .. 103
-.. 27

121. 122

101J .. 104

28 .. 294

202 à 205
105 . 1121
202 . 205

1821 .. 183

90 .. 100

1241 .. 1271

S1.00..$2.00
35.. 50

85 ... 100
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OBLIGATIONS, DEBENTURES, ETC,

Fonds de la Puissance, 6 p. ...........- à 109
Bons " 6 p.e............ 109
Debentures du Governement, 6p.c. stg.. - .. -

6p..et... 953 .. 953
5p.c.stg.. - .. -
5p.c.ct .. - .. -

Droits Seigneuriaux, Gp.. c.... .......- .. -
Debentures de Champlain & St. L.. 6 p.c 88 -

" " " S.. 98 .. 100
Cité de Montréal, 7 p. o..... 105 . 10

" p. ..... .. 98
Obligations de Montréal, 6 p. c....... .. 97
Aqueduc " 6p.c....... 96.. 98
Havre 8 8p.0.......... - .

"l 7 P. o....... - .
" 1P. c ......... 14 .

6 p.0......... .
Obligations de la ville de Québec, 6 p. c. - -

duhavre " 8p.c. -o. -
7P. .. - .. -

de " p.c.. - .. -
" de la ville de Toronto, 6 p. c.. - .. -

Débontures des Comtés...........6. p. c. - . -
CHANGE.

De Banque sur Londres, 0 jours........ 1031 .. 109
Privée " " . ........ 107 .. 108
Banque Now York .............. 10j dist.
Privée " " ... .... Il do
Traite en or" . .......... p air I
Or à Now York ......................... 114 .. -

BURNETT & THOMSON
61 Rue St. François-lavier.

-- Nous attirons l'attention do nós lecteurs
sur l'annonce du Dr. Jacques que nous publions
dans noa colonnes. Le Docteur est un jeune
homme de mérite et de talent, le remède qu'il
offre au public contre le choléra est un héritage
du son père. Vingt-quatre années d'expérience
ont prouvé son efdicacité. Les longues études
du Docteur, les nombreuses recherches que son
père et lui ont faites sur la nature de ce terri-
ble fléau, et les moyens de le combattre avec
un succès qui ne s'est jamais démenti, les nom-
breux certificats qu'il publie à l'appui de ses
prétentions, lui donnent droit à la confiance pu-
blique. Nous ne désirons pas la venue de ce
terrible visiteur, mais s'il était de notre desti-
née de le voir paraitre parmi nous, nous espé-
rons que le remède du Docteur Jacques tien-
drait toutes ses promesses, et qu'avec ce spéci-
fique sous la main nous n'aurions rien à crain-
dre de lui. Le remède du Docteur Jacques est
souverain pour les dyssenteries et diarrhées de
toutes. sortes particulières à cette saison de
l'année, et en allant voir le Docteur Jacques,
non-seulement on peut se mettre en garde con-
tre ces maladies, mais encore faire une bonne
action en encourageant un compatriote. qui
par le travail assidu auquel il s'est livré depuis
quelques années, est menacé de perdre la vue.

PRIX COURANTS
Du

MARCHÉ DE MONTRÉAL.

Denrées Coloniales, Produits Européens et
Asiatiques, Produits Chimiques, ec., #c.

Les prix cotés sont ceux des importateurs, par
forte quantité. Les acheteurs en petites quantités
ne doivent pas s'attendre à acheter aux prix cotés,
mais à payer une légère avance pourcouvrir les frais
d'enmaçasinage. charroyage, assurance, &c., &c.

Les prix sont sujets aux fluctuations du marché.

CAFE VERT-

Rio, ordinaire...............par lb. 16 - 17
bon .................... 0 . 019

" choix .................. o -- 021
St. Dominguo ........... 0 18 020
Costa Rica.................. 020 " 22
Jamaïque................... 17
Laguayra ................ " 19 20
Maracaibo................. 19 20
Ceylan...................... 21 22
Java.................. " 21 2
Mocha........ ........... 2' - 2

CHOCOLAT-
Tntylor.......... --......... par lb. é 30
Fry-.................... . "100
Menier.................... 45 - 5

CACAO. .................... parlb. 20 37àEpps.............,......., ,. 4
CHECOREE-

Bar, .. palb.12

0 6.. 017k

CHANDELLE-
Spermaeetique de Beliont .par lb. 22 à 24
Parane .......... " 27 28
Française .......... 23 25

CIRAGES--
Do & Martin, bout...... par douz. 2 80 à 300

" -bout.... " 1 60 .. 1 75
Amerioain, No. 1................... 24 . 5

No.2................ . 29 . 30
No. 3................... 37J 40

CIGARES-
Allemands................par 1000. 12 00 à 17 00
Havane..................." 30 00 .. 60 00
Cheroot de Manille....- " 22 50 .. 26 00

DROGUES & TEINTURES-
Alun .... .............. par 100 Ibs. 2 25 à 250
Arrowroot...................par lb. 121 . 35
Acide Muriatique.........." 5 .. 5j
Acide Oxalique ........... " 30 .. 35
Acide Sulphurique.........." 4 .. 5
Borax....................." 25 .. 27J
Bi Carbonate dc Soude, par baril

de112 bs..................... 500 5. 550
Bois de Campêche......par 100 Ibo. 2 25 . 2 50
Bois de Nicaragua.......... "l 2 25 .. 2 50
Crème de Tartre, cristaux.. par lb. 28 .. 30

Do. moulue... " 25 .. 30
Couperose ............ par 100 Ibo. 1 00 .. 1 25
Chlorate de Chaux ... ..... 0 .. 4 25
Camphre................parlb 50 .. 55
Cochenille................" 75 .. 95
Extrait de Bois de Campéch 10) .. ..
Do. 1ls................. " 12
Do. Ibo..................
Do. -I ................. " 4
Garance ................... b - 15
Indigo de Madras ........ .. 85 . I 00

Do. Manille..........." 75 90
Gemme Arabique, lre...... " 35 .. 40

Do. do. 2nde....." 30 . 35
Do. Copale.............. " 12 .. 15
Do. Shellac............. . " 40 .. 50

Senné ...................... " 20 . 30
Sol Epsom .................. 2 3
Soufre en Fleur............." 3 4

Do. Canon..........." 2 .. 3
Sel de Soude.............par 100 Ibs. 2 25 .. 250
Salpdtre ................. par baril. 10 50 . il 50
Vitriol bleu ................. par lb. 6 10

EPICES-
Canelle......................par lb. 24
Clous de Girofle............ 15 16
Gingembre d'Afrique....... 12 14

Do. Jamaique....... " 19 21
M açis ...................... " 1 li 170
Muscade .................. 80 10
Moutarde de Wix....... ... 17 20

Do. do. bout.. par douz. 4 40 4 50
Do. do. 1 do. .... 275
Du. de Taylor.........par lb. 17 20
Do. Keen.......... 1 20
Do. Colman....... " 17 20
Do. Française .par.douz. 200 2 25

Piment .......... ..... par lb. 7 8
Poivre noir ................ 15 , 16

Do. blanc ............... 30 32
Do. de Cayenne .15 .. 17

EMPOIS-
Satin de Bere,*l . a b

Do. de, lb .. 1... à 13lb
Do. do. 1 lb . " I::

Do. deRiz. 1
Do. do. Ilb ............. II . 1

Glenflld ................ 1 .. 17
FRUITS-

Amandes du Langueoc .... par lb. 13 à 14
Do. Jourdain .16 .. 17
Do. Provence.80 .. 10
Do. Princesse .. 20
Do. Tarragone . 20 .. 275
Do. Sicile........." 11.. 12

Date..................... 7 .. 28
Fiues de Snyrne......... 121 .. 15

Do. Malaga......... 7 .. 8
Noix do Bresil .7 .. 

Do. Grenoble. . 1 .. 16
Do. Cahors .......... " 5 1

De. Bordeaux ........ pa Ib.
Noisettes de Sicile........ "

Do. Barcelon......
Prines d'Ente .......... par bocal. 5a 1. 27

Do. de Turquie ........ prlb 6 7
Raisins sur couche... par boite. 1 90 -2 00

Do. d o.... " 11 .. 110

De. . dob...........ent
Do.eflel ... ........... l 16 .. 17DA.mandon Lagera...par bt. 13 75 14

Do. o n......... parb. 6 . 1
Do. Valonen..........." 10 .. s

Fruits au Sirop. ..... "dou. 2 .. 30
Do. à l'Ead Vie....... 3 .. 40

HUILE D'OLIVE-
Bacigalupi, en........par caisse. 2 80 3 0

Do. Malaga........... " .. 50

Nao d&Bai ...... 7 .. 8 

Do.8 98ou

2 " 80 -- 300
' a 325 3 50

Posel ........ ....... " 97 . 10
D o. ..... . ... ...... " 7l . 3 0

Do. .......... . .. " .. 5
Plagniol- - ...... " 3 .. 38

Do. ......... .... " 30 .. 40
De. enf tS............ b. 105 .1 20

MELASSE-
Barbade ............. par gallon. 35
Centrifuge ...... ......... ri 19 . 230

Do. ~ ~ ~ ~ .do2... "1aqet

Cuba.................... ." .00.. 25
Demerainth............parlb. 36

ocova-lence................ " 30

Nouvelle Orléans... . . Manque
Porto Rico................ 35 .. 371
Terrée.................. .. 20 .. 21

MARINADES-
Cross et Blackwell ....... par douz. 2 60 à 2 70
Joy....................." 1 90 .. 2 00
Thin..................." 10 .. 200
Pigott.............. ." Manque

PATES-
Vermicelle de Couppin d'Aix par lb. 12 à 121

" Bordeaux........" 12. 13
Macaroni de Couppin d'Aix. " 11 12

" Bordeaux........ 12.. 12i
Sagou. ................ par lb. 7 .. 8
Tapioca................. " 7 .. 12

RIZ-
De Patna..............par 100 Ibs. Manque.
Rangoon............... .." 4 20 à 4 40
Arracan .................... " 4 40 .. 4 50

SAVON-
De Castille...............par Il. 8, à 9
Brown Windsor........... " 14 .. 1
Liverpool.... .............. " 3 . 4

SUCRES-
Centrifuge...................parlb 9 à 'P
Moscovade..............." 9 9
De Cuba....... ........ " .
Demerara ....................
Porto Rico...................."
Raffiné Ecossais...............*. 10

Anflais blanc....... " 11 . 11
" en morceaux.. " 12J .. 121

SEL-
Gros de Liverpool...........par sac 87 à 90
Fin " ............. " 72J.. 76
Factory Filled................" 1 60 .. 11G5
Fin de Table..........ardous. 1 25 .. 130
d'Hyres..........par minoet Manque

THE-
Gunpowder ..................
Extra On à choix............par 1b). n 0V . 0 90
Bon ordinaire à bon... .... " .. 0 75
Cnimun à bon.............. " 0 U.. 0 70

IMPr1aIÀL-
Extra fin à choix............par lb. 0 75 .. 80
Bon ordinaire à bon......... ." : 00 .. M l 70
Commun à bon.............." 0 40 .. 0

YOUNG IYsor-
Extra fin à choix..........par lb. 0 .. 0 00
Bon ordinaire à bon ......... 0 70 . 65
Communàbon........... ". 035 .. 6

Hysos-
Extra fin à choix........par lb. 0 .. 0 70
Bon ordinaire à bon......." 0 145 . 0 55
Commun à bon.............." 3 .. O 40

JAPONAIs-
Extra fin à choix...........parlb. 0 60 .. 0 65
Bon ordinaire à bon... -..... " 0 51 0 55
Commun à bon.............." 0 273 .. 0 40

TIVANKAY-
Bon ordinaire à bon. par lb. 0 035 .. 040
Commun à bon........ 0 25 .. 030

SouciorG AND CoNoou-
Extra fin à choix........pur lb. 0 65 .. 0 70
Bon ordinaire à bon........" 0 55 .. 0 60
Commun à bon.............." 0 40 .. 0.50

OoLoro-
Extra fin à choix.... ... parlb. 070 .. 075
Bon ordinaire à bon........" 0 65 .. 0 70
Commun à bon ............. " 0 40 .. 0 50

VINAIGRE-
De Bordeaux...........par gallon. 35 à 37j

Marseille.............. 32k. 35
Malt.................. " 37 . 40
Bohîman..... par damejeanno. 2 20 .. 225

TABAC, mauufacturé par quantité de 25 boites on
501 de boites en douane-

Fancy bright i f .... par lb. 0 48 .. 0 6
Bright Marques .. " 0 30 .. 040
Ma ogany r speciales . . 0 17J .. 0 28
Bright . " 0 17 .. 030
Noir, à chiquer, sucr£ .......... " O 1 .. 0 19
Marin ........................ " 017.. 041
Victoria ...................... " 017.. 0 1
Petit favori .............. " 017 . 0 1
Diam ent ........................ " .... .. 0 19 .
Prince de Galles No. 1 et 2 ..... 0 16.. 0 18

No. 2, 3 et 4... 0 14 .. 015
DIVERS-

Bleu de Cooney, billos.......par lb. 14 à 17
Do. do. boutons.... " 5 .. 6
Do. Victoria Laundry.. " 12 .. 13

Briques de Bath............. 2 .. 30
Bouteilles Française à vin, p. grosse. anquent.

Do. Anglaise à bière.. " 6 25 .. 650
Do. Champagne do .. · " Nominal.
Do. Anglaise à porter. " 6 00 .. 6 25

Anis .......... ........ parlb. 124 . 13
B5oucohons à Bière. par grosse. 25 .. 5

Do. àSoda........." 35 .. 40
Do. àVin............ " 65 .. 100

Colle forte Anglaise.........par lb. 15 .. 17
Ficelle de couleur..........." 223 .. 30

Alcalis, Comestibles et Produits de la
Ferme, &c.

ALCALIS- 8 o. 8 c.
Potasse, lare .......... par 100 lbs. 6 60 à 6 65

. 2nde.......... " Nominale.
Perlasse, lere.........." 885 à 8 90

" 2nde.- ..... Nominale.
COMESTIBLES-

Beurre, choix ............... parlb. 17 à 19
" bon ordinaire ....... " 14 .. 16

" ordinaire............." 1 .. 12
inférieur ........... " 9 .. 10

" Kamouraska......." Manque.
Bacon ...................... " Manque.
Epaules....................." Manque.
B , es........par Tiee19 00.. 1925PrimoMs~.*. li 600, 15 00
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Fromage, bon.........-- Il--. 1-4
j ordinaire ......

Jambon, vert ......--..... "7
fumé .............. 2

Lard, Ms .:......... par quart.1600 0000
Messmince ............ 1500 .0000
Prime Mess........... Nominal.
Prime............... Nominal.

" Extra Prime......... Nominal.
Saindoux.............par lb. il .. GO

FARINES-Par quart de 196 Ibo.
Supérieure extra ................. Nominal.
Extra .............................. 70
Fane .......... ·· · ... .........
De Blé de l'ouiest....................

Canada .......................
Canal Welland.........................
Forte nour Boulanger .......... ........
Super ine No. 2.........................
Fi ne................----------
Middling. ..........................
Pollard ...............................
Farine en poche par 100 Ibo........
D'Avoine.................... No *minal.

GRAINS-
Blé de Prie ... parOoba ........ Nominal.

Blanc9d'hiver ...
7Rouge D'Hiver 7

MilwaukeNo." ..
16No. 2 ..0

ChicoN No, 1omi
Nu. ... . Nominal.

î!ar..................par 48 lisi 451
o. . . . a b 1 .. 5

Ai.. .par .. .. 32
Maisn.................... .. Nom.58
graine de Lin ...... ....par 60 I. Nominal.

do Mil........par 451b ·do
do Trèfle.....par do

"roductions et Nanufature Indigenes.
Aie ................... par hl. O 12 4 013
Allumettes Eddy..........par caisse. 42 .. 25

Be.k.t. ... ar32.. s. 42 .. 30
Béique . ... par6.. 450 .. 500

Balais on laiton, NO. O. .... .0 .. a.
Nd.0'........... 45.b 300No ......... 285

Allumette Edd .........par. ois2 4'5..52

c t.......... 4..25
No.1 2 210
No ......... 180

en cordes, No. 0 .. ... . . . 30
No. 118
No.0 :...... 1 00

No ....... ' .... .. 285

Hur, N 0 ......... .... .. 3 5
No. 1......... .... .. 2 65
No. 2......... .... .. 2 10

Biscuits à la Reine ......... lb .... .. O 15
au V n 00......... " . .
Sucré. ..... 008
Pi-N ......... 09 0 12
" 01......... .... ... 275

Brosses à plancher .... :pardouz. 1 00 2 50
à Noolier.....0"
à m ine 1.1..... .... 0r150

Cire blan e ............... a L 000 075". , Se r................ "
Cira , No 1 .. ....... ....par gros.250

No lr..... ......... 3Co
No" 8 .............. 400

Chandelle Parralin blanchepar lb 25 27
coloriée..0

Suif ................ "
Civaroiltabaoe lallavane> arOO 27 50 .. 350GO
Cable à licou...............parlb 12 15

merlins ... 2 15
grae ............. ... 12.. 15

Cordes, 48 pieds.......par douz. - .. 1 20
0. . 0.......... 0

02 . . . 70
10 n0 ..... par ' 102

tim ib.... ..... .....

bleu........ ....... 0.. 8
patin ............... 00... i
Blé d'Inde.......... 1. .. il

inge n o i.......... par boit. 90 ... 1 20
Hle do Loup-marin (nouveau procedé>

t:ile " cILilue
Baleinao brutre. ' nue
Moru .............. 2....5.. 55
Lin crue clr.. " 7 .. 30

" bouillie .... " 80 .. 11
oublon .................... parlb. 15 . 50

Laveusceon bois.......par douz. 1 t!h . 2 10
zinc ............. " 2l .. 220

Mastique...........par "00îbo. 3 12 .. 75
Mine de Plomb, Dôme. .par grosse. - .. 250
P" "............." 0. 130
P 7udre llemand...r 2 douz. Ib - .. 1C

4 4 4 59ec - 5
" 0 .. . o - .. -374

Pouidre,Co.k'. F.orit...... ..... 70 2 25
Cook' Frind S " .. 85

16 Ioz. - .. 240
Petrole................r gallon. O 32".. O35
Papier à enveloppe petite grandeur

Cu anime. 025 . 075
Savon commun ... par cite 60 Ib . . .1 40

brun ordinaire .... par lb . O.. . 044
Ilmarque de la couronne "l O0 OS. 054

blan....·.............." 04.. 051
" toilette .............. par douz. O 3 ... 0 75

SEl de Goderi i ........ par quart. 125 .. 1 40
Seux 2 pal........ ...... 2 O.. 265

Sirop.Standard............per gallon Manque.
Golden........................... 048 050
Miel............................. .... . 0 55
Ambre................... 0 77 0 80

Sucre jaune, No. 2
No. 24 Salon échantillon.

"No.3)
Sucre blanc raffiné ........... par lb. 11 . 0 12

cassé......... .. . 12 O 124
en poudre. .......... ... 12 . 0124
pour confiseur........... " .3.. 0 1

Chaussures, Cuirs et Peaux.
Ouvrages pour Hommes.

Bottes Napoléon semelles rapportées.........,. 3 00
' .en taure....................................... 2 20

en vache No. 1............................ 2 15
" No. 2.............................. 2 10

Demi-bottes buff et eh vache D. S. et S. S... 1 90
Waterloo No. 1......... .. ... . 1 10

" 2.................. . ....... .... 1 00
Brogans No. 1.................. " .... . 1 00

"l 2.................. .. .. . 95
Cong. buff cousues à la main ................... 2 50

" veau canadien " ................... 2 75
" Français " ........... . 3 00

kid " ..... .... . 3 00
buf chevillées, semelles rapportées 1 80

. " D. S. et S. 5............ 1 70
kid de vache chevillées D. S. et S. S. 1 60

" chèvre anglaise counsues ' " 3 00
" buf cousues à la machine.. ............ 1 90
" veau " " rsclaquées.2 75

Souliers à oreilles buir et vache D. S. S. S. 15
" laces vache D. S...................... 1 00

Cong. prunelle cousues à la machine......... 1 70
Pantoufles tapis............ ......................... 25

Ouvrages pour Garconas.
Bottes en taure semelles rapportées là5..... 1 60

Nap ...... 1 70
" Nap Union " " ". 1 60

Cong buf " " ". 30
"l il D. S.........................." . 1 25

Brogans en vache D.S................. ...... 85
Bals union semelles rapportées.................. 1 25

Ouvrages pour Enfants.
Bottes taure som. rap. bouts en cuivre, 9h13 1 30'

Nap " " " " 1 45

" Nap union " " " " 1 40
Cong buff semelles rapportées 9à3............ 1 00
Bals union " ......... 1 00

Ouvrages pour Femmes.
Bals buir dentelées, hautes, D.S. etS.S. p.fm. 1 15

union dentelés, hautes D.S. et S.S. 1 10
cuir grainé " " " 1 15

" ' basses " " 1 05
" buf " " < 1 OS
" buf union " " " i 00

Cong buffet cuir grainé,limit. lacées D.S.&S.S 1 25
l "l D. S. et S.S ............................. 1 05

Bottines on vache D. S............................ 85
"l '. S.S............................. 80

Demi-bottines en vache D. S. et S. S.......... 80
Cong kid français cousues........................ 1 80
Bals " " " boutonnées........ 2 25

'L ....................... 2 00

Pantoufles union...... ................... 45
tapis.............. ....................... 50
foutre, élastique D. S............... 65

Bals prunelle hauts de fantaisies............... 1 00
" unies......................... 1 00

reelaquées cuir vernis............ 1 40
" " " en chèvre.............. 1 50

" unies, basses........................ 75
boutonnées, hautes............... 1 60

Cong " . ........ ................................ 7
" " fin, hautes......... ........... 1 25

Souliers cuir vernis, S. S........................ 80
" l " I" Elastique D S............. 80

Ouvrages pour Filles.
Bals buf hautes dentelées D. S. et S. S...... 90

" cuirgrainé hautes dentelées D.S.& S.S. • 90
buffunion " " " " 85

" buf basses " " " 80
" cuir grainé " " " 80

buf union " " " 75
Cong buffetcuir grainé,imit. lacées DS.& SS. 1 00

" D.S. et 8 .............................. 85
kid français, cousues....................... 1 60

Bals " " boutonnées........ 1 75
Il .4 " .................. 1 60

Bottines en cuir D.8............................... 75
"l " bouts cuivrés D. S.......... ... 80

Souliers cuir vernis à talons 13à2............. 75
" " " " .912........... 65
4 " " " 68............ 55

Cong prunelle....................'.................... 70
" " Montréal ........................... 1 25

Bals " hautes, boutonnées............... 1 32
" " basses.................... 75
" " hautes de fantaisies.-........ 92

Ouvrages pour Enfants.
Bals buf hautes, dentelées D.S. etS.S. 6AlO. 70

cuir grainé hautes, dent. D.S. et S.S.
6àl10.......................................... 75

buif union, hautes, dent. D. S. et S. S.
6( 0 ......... .. .... ...................... 67

cuir grainé basses D. S. et S. S. ShO.. 60
buf " " " " 60

buf union " " " " 55
" buffet cuir grainé, reclaquées D.S. et

S. S. 5à8.................................... 50
Cong buif D. S. et S. S......................60.10 65

" " bouts cuivrés D.S et S. S. " 70
Bottines en cuir " " " 50

" bouts cuiv. " " " 55
Cong kid français, cousues " i 10
Bals " " " " 1 20

Bals prunelle, hautes de fantaisie " 75
" " basses " 60

Cong ... . ..... ... " 60

Montréal.................." 1 00
Bals kid boutonnée 2à6........................... 75
Souliers de fantaisie 2..6............... 371
Souliers cuir verni de fantaisie 2à6......... 35
CUIRS-

Cuir à Semelle, No. 1 B. A....la lb. 27 28
" " No.2 4& ... " - 25
" " (Slaughter)... " 30 . 5

Cuir à Harnais..............." 32 34
Vache Cirée Légère........" 42. 45

" Lourde........ " 40 42
Vache à Grain................" 40 43
Vache fendue Légère........." 271 30

................ " 30 321
VacheBuffée (buf) ... le pied. 16 17

I.Grainée (pebbled). 16 17
Vache Cirée, unie....... " 19 20

". . carlée........ " 17 .. 18
Veau Canadien, 24 à 30 lbs..par lb. 75 80

30 à 36 Ibs.. 80 85
Peaux tannées de Mouton.. " 27 33

PEAUX-Peaux salées, inspectées N. 1.. parlb. 10
No. 2.. 9

Vins et Spiritueux.
BIERE-

Allsopp, bouteilles......par douz. 2 40 à 60
150 .. 2 70

Bass. bouteilles ..... " 2 45 .. 2
10 .. 276

Jeffrey, b .outeilles . 2 45 .. 2 60
...... 1 60 .. 1 75

W.Younger&Cie,bouteilles " 2 40 .. 260
* " * " 1 50.. 60

EAU DE VIE-
Giraud Frère. . par gallon. 176 .. 190

....caisse. 6 50 .. 7 00
Chaloupin ............. par gallon. 2 10 .. 2 25

.aisse. 7 00 .. 12 00
Biscuit, Dubouché & Cie., p. gallon 2 00 .. 2 10

..caisse. 600 .. 625
Heonneesy Cie........par gallon. 2 10 .. 225

............ caisse. 750 .. 800
Martell................ pargallon. 2 10 .. 2 25

" .. ............ caisse, 7 75 .. 8 00
Jules Robin & Cie......par gallon. 2 00 .. 2 20

c.........aisse. 650 .. 700
Sazerac, Desforges & Cie., p. gallon 1 90 .. 2 00

c.........caisse. 650 .. 700
Coran & Cie............par gallon. Manque.

a ................. aisse. 6 00 .. 650
Pinet, Castillon & Cie..pargallon. 2 00 .. 2 IG

I " ....... caisse. 7 00.. 750
Central Vineyard Proprietors,

par gallon. 200 .. 210
Old Vineyard Proprietors " 2 00 .. 2 10
Renault...... ..... pargallon. 200 .. 210

..................... caisse. 6 50 .. 7 00
Gerin...................pargallon. 190 .. 2 40
. .................. caisse. 6 50 .. 10 00

GENIEVRE-
Boll & Dunlop ........ par gallon. 1 30 .. 1 35
DeKu7per ............... " 135 .. 1 40
Houtan ............... lb1 ... 130
Henneker...... .......... " 1 25 à 130
Key Brand ............... 1 30 .. 1 30
Beuker .................. 125 .. 1 5
Linenbrink ............... " 1 30 .. 1 32k

Caisses Roess-
Bll Dnlop.........par caisse. 6 20 .. 6 00
DeKuyper............... 650 .. 676
Houtnan............. .... " 6 00 .. 625
Henneker................." 6 25 .. 6 50
Key Brand................" 6 00 .. 675
Beuker.................... 6 00 .. 6 25
Linenbrink ............... " Manque.

Caisses Vertes- .

Boll & Dunlop ............ " 3 25 à 3 40
DeKuyper ................ " 3 35 .. 3 0

Hutman. ................. 3 20 . 3 W0
Menneker................... 3 20 .. 3 30
Key Brand ............. 320 .. 340
Beuker ............... ' 330 .. 340

Caisses Jaunes-
Houtman ................. 67 .. 7 00
aisses Bleues-
Houtman ................. " 400 .. 4 25

OLD TOM-
Booth .................. par caisse. 5 75 à 6 00
Bernard ................. " 5 .. 5 50
Flett ......... ·........... " 4 50 ... 4 75

RUM-
Jamaque..............par gallon. 1 90 à 2 10
Demarara ................ 1 70 .. 180
Cuba...................... " 160 . 170
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VINS XERES-
Valette..................par gallon.0 65 .. O 90
Paul Emilo Thomas........" 075 .. 1 00
Montillo ................ " .080 .. J O
Lacave. .. 1 40
Pemartin ......-...... .-..... 1 20 .. 3 00
Domeeq ..................... 150 4 00
Malvoisie..............." 1 00 .. 1 25
Cramp, Suiter & Cie........ 2 10 .. 0

Am6ontillado " 50
Paxreto.. " 6 00

PORTO-
No.1, 2et3 ................. 065 0 90
Tarragone..............." 065 .. 100
Cataluna................" O 60 .. 065
Molinier .................... 55 .. 090
Graham, No.1.............. 140

No.2 1 50
No.3. 175
No.4.............. 225

lunt.............. ........ " 115 .. 4 00
Oflley, Cramiî &Forrester's . - 10

000 165
<o. 180

autres marques 2 10 .. 4 25
WHISKY ECOSSAIS -

Ramy.............par gallon. 200 - 210
. caisse. 5 50 .. 600

Bullock, Lads & Cie.. par gallon. 2 85 .. 2 00
... caisse. 4 50 .. 500

Stewart...........pargallon. 1 70 .. 180
.................... eaisse. 4 00 .0 450

WHISKY IRLANDAIS-
Cork Distillery ........ par gallon. 2 80 .. 2 20
Dunville. ............ " 200 .. 210

" . .............. caisse. 5 75 .. 600
WHISKY DE SEIGLE-

En douane...................... 32 .. -
A uit ....................... 80 .. --

CIAM AGNE-
Moet& Chandon, No. 1, bouteilles. 16 0 18(J

l 6- 17 00 .. 19(0
No. 2, bouteilles. 15 00 .. 16 0M

I 15 .. 1700
Rædarer ........ ........... 15 00 .. 2000
Jules Mumm..............15 00 .. 20 00
Bouché Fils....................... 15 00 .. 20 00

ESPRIT DE VIN (Highwines) 50 degré en douane
Dow & Cie.............par galion. 50 .. 524
Il. Corby & Son ................. 47J .. 50
J. P. W iser & Cie., par gallon. en

douane........... ...... 50
acquitte...........441 .

Geede & .t.. - 50

Acte cncemnt la Faillite 1869
DANS L'AFFAIRE DE

CYR ILLE GERVAIS & CIE., DE LA CITÉ DE
MONTRÉAL, EPICIERs,

FAILLIS.
Une première et finale feuille de dividende a été

préparée, sujette à objection jusqu'à MARDI, le
TROISIÈME jour de SEPTEMBRE prochain, après
lequel jour, les dividendes seront payés.

L. JOS. LAJOIE,
Syndicomafioil.

Montréal. 1 Août 1872.

PROVINCE DE QUEBEC.
CHAMBRE DU PARLIAMENT.

BILLS PRIVES.
Les personnes qui se iroposent de s'adresser à

la LEGISLATURE do l Province de uébec
sur obtenir la passation de BILLS PRIVES ou
OCAUX, portant concession de privilèges exclu-

sifs ou de pouvoirs de Corporation pour les fins
commeroiales ou autres, ou ayant peur but de
régler des arpentages ou définir dos limites, ou de
faire toute chose qui aurait l'effet de compro-
mettre les droits d'autres parties, sont par les

présentes notitiées qle, par les règles du Conseil
égislatif et de iAssemblée Législatif res e-

tivement (lesquelles rè les sont publiées au lng
dans la "Gazette Oteiello de Québee)," elles
sont requises d'en donnor DEUX MOIS D'AVIS
(spécifiant clairement et distinctement la nature
et'obiot de la dite demande), dans la "Gazette
Officielle de Québea," en anglais en franqais, et
aussi dans un ournal anglais et dans un journal
français ubliés dans le district concerné. et de
remp ls formalités qui y sont unentionnées.
Le premier et le dernier do tels avis devant être
envoyés au Bureau des Bills Privés de chaque
Chambre.

Teutes pétitions polir Bills Privés doivent étre
présentée dans les "trois premières semaines"
de la session.

BOUCHER DE BOUCHERVILLE,
Greffier du Con. Lég.

G. M. MUIR,

Québea, 6 Aout 1372. Groffer de 'As. L60.

COMMERCE.
Grantde Réductiou au Nouveaui Mlfagasin

De

LEFEBVRE & PAQUET
ENSEIGNE DU PAVILLON BLANC

No. 101, Rue Notre Dame
(Côté Ouest,)

Afin de faire place i leur importation d'automne,
qui est très considérable, MM. Lefebvre & paquet
ont décidé de vendre la balance de leur assortiient
d'été qui offre le meilleur choix possible) à une
réductn de 20 par eqnt.

Ce grand assortiment comprend les Marehandises
suivantes: Soies noires et do couleurs. Popelines
soie unies et fleuries. Alpacas noirs et le couleurs,
Mérino, Thibîts, Paramattas. Drip de Crlee, Mous-
solines, Etoffes brochées, Indiennes. Guyaumes,
Etoffes h Gilets, Draps e Gilots. Draps Anglais et Ve-
nitions noirs et de couleurr, Casilires, 'weeds des
p atrons les plus nouveaux et des meilleures mann-
atures Patrons de Vestes. Coatings nouveaux,

Etoffes 1 Chemises, Corps, Caleçens, et beaucoup
d'autres articles trop long h énum rer.

De lus:-,500 pièces Coton Jaune, peu endom-
m 5S la verge ; un lot Indiennes, 7 et Se <l u Gre-
na ines derniers , 12e do; o lines soiorayéo
40e do; Collets, de fil, 45c; orviettes de Table,
90c la doz; Essuie-Mains, tout toile, (c; Cotons à
Drap bas prix.

WN'ou lisz pas l'adresse:

LEFEBVRE & PAQUET,
101, Rue Notre-Dame.

8 Aofit.

LA BANQUE Du PEURE1
DIVIDENDE NO.74.

LES Ac'rloNNAIREns DE, LA "l BANQUE DU PEU- ,PLE ar le LÂ"BAnQE DU PU- Le succès qui est venu couronner leurs efforts et
Dividende semi-annuel de 4 10 (quatre pour cent).

our les six mois courant, a été décaré, et sera Pya- tel qu'il leur permet de garantir complètement que le
le aux Bureaux de la Banque, LUNDI. 2,me principe de l'Assurance purement mutuelle sur lii

jour de Septembre prochain, et les jour, suivants. Vie, adopté par une Compagaio indigène, ne polit
Le Livre de Transport sera fermé depuis le 15 au manquer d'établir une

31 Août, inclusivement.
A. A. TROTTIEll,

Caissier. GRANDE ET PRECIEUSE INSTITUTION POUR
Montréal, seu Août 1872. LE PAYS ET LE PUBLIC.

Acte concenant la Faillite 1869
ET SES AMENDEMENTS.

DANS L'AnAIRE DE FRANK D. STR1EET,
DE MoRTRÉAL,

F.u1LLI.

u NE première et dernière feuille île dividende
a été préparée, sujette à objection jusqu'au

VINGT-TIXIEME jour du mois l'AOUT cou-
rant, après quoi le dividende sera payé.

A. B. STEWART,
Syndic Ofliciel.

Montréal, 14 août 1872.

Acte cancemant la Faillite 1869
DANS L'AFFMRE DE JEAN-BTE. MAILHOT.

PLATRIER ET CoMMEIICANT DE MoNTREAL,
FAILLI.

J Soussi LJo. Lusor, do la Cité etdu Dis.
et de Mntréal, i été nommé Syndic dans cette

affaire.
Les créanciers sont requis de produire leurs récla-

mations à mon Bureau, sous un mois, et sont aussi
par le présent notifiés du se réunir à mon Bureau,
No. 97, Rue St. Jacques, en la Cité de Montréal, SA-
MEDI, le Quatorzième JOUR dc SEPTEMBRE
prochain, à DIX heures A.M., pour l'examen du
Failli et pour l'arrangement des affaires de la Fail-
lite en général.

L. JOS. LAJOIE,
Syndie.

Montréal, 12 Août 1872.

DUREAU PRisCIrAL DE LA PRoVINCE DE QUEBEC:

No. 285, Rue St. Jacques
MONTREAL.

DIREcTET1JRS
WM. DARLIN4G, Eca.,

R. J. REEKIE, Ecn.,

L'Ho0. L. S. HUNTINGDON. M.P.

VICTOR H1UDON, Ecn.,

E. P. POMINVILLE, Ecn.,

THIOMAS TIFFIN, Eca.

EDWARD RAWLINGS,
GERANT

DE QUI ON POURRA OBTENIR LES

ON DEMANNDE DES

AGENTS ACTIFS et INFLUENTS
DANS TOUTE LA PROTI.NCE

8 Août,

ASSOLIION MUUELLE
114UR

DU CAN.A.DA.

Inco poréepar le Parlement le lia Puissance

e permise par le Gouvernement.

C'est la seule Aissuranice Canadiene sur Ici Vie qui
soit 1)uremeint ilutuelle, et elle est établie sur les vrais
principes des Compagnies les plus considérables et
les plus riches du monde.

Les affaires d'Assurance d'aucune autre nature ne
sont transigées, et aucun Actionnaire ne peut absor-
ber les Profits des Détenteurs de Police. Dans cette
Compagnie

TOUS LES PROFITS APPARTIENDRONT

AUX ASSURES

Cette Compagnie a été formée par l'a en de
quelques Messieurs qui occupent in rang éleve dars
le commerce du Canada et qui, voyant les sonins
énormes d'argent qui ont été versées du pays aux
Compagnies d'Assurance Mutuelle, d'origine améi
caine, ont résolu de faire tout en leur pouvoir pour
arréter cet état de choses, en établissant une Coin
pagnie en Canada qui rencontrerait les besoins de
ceux qui désirent s'assurer à cette Compagnie,

LA MIEUX ETABLIE ET LA PLUS VERITABLE

DES ASSURANCES SUR LA VIE.
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MONTREAL.

BARRIERES DE FER COMPOSE
Pour les Établissements Publies et Privés,

Balcons, Toits, Cimetières, Baiques,
Bureaux, Garde-Corps, etc.

OUVRAGE EN FIL DE FER
De toutes sortes.

OURADE EN FER ME MOYEN-ABE
Pour les Eglises.

LITS EN FER OUVRAGÉS. pour les Hôpitau:,
Couvents, etc. OUVRAGES EN FER,

D'ORNEMENTS de toutes façons.
e ON FOND SUR COMMANDE. -W.

Muntréal, 1er Août 1872.

VINAIGRE! VINAIGRE!
FUTAILLES, Ne. 1

No. 2
MALTV
CIDRE
VIN BLANC

A MARINADES EXTRA FORT
-ASSr-

DAMEJEANNE A MARINADES A BAS PRIX.
DRANSFIETD & CIE,

Manufacturiers, Toronto.

Nu. 6, Rue St. François- BARSS, TUPPER & CIE.
Xavier, Coin do la rue
des Commissaires. Seuls Agents,

AV I S.
Ler S'oussignéS ont maintenant eln main

et offrent au

Plus Bas Prix du Marche
150 Futailles HUILE DE MORUE
25 " RUILE DE LARD

Barils et demi-barils HARENGS DE LABRADOR
do première qualité.

IEVANT ARRIVER :

500 QUINTAUX DE MORUE CHOISIE.
BARSS, TUPPER & CIE.,

359 Rue des Comisssaircs.

L'Anti-CHOLERIQUE
DU

Dr. L. H. JACQTES.

LE PREMIER SPÉCIFIQUE connu contre le
CIloLIA, découvert an 1848, éprouvé dans

la grande épidémio du Choléra Asiatique de 1854.
24 années d'expérienco n'ont fait que confirmer

la supériorité do ce grand remède sur toutes les
autres préparations vendues dans le méme but.

Son incontestable olicacité est certifiée parles
personnes suivantes :

Les Soeurs de la Providence qui étaient au cou-
vent do Ste. Elizabeth et qui assistèrent les cho-
lériques de 1854 ; le Dr. A. R. Pinot, do St. Lau-
rent; Soeur Maria, directrice, Soeur Christine et
Soeur Justin, au nom le la Communauté des Fil-
les de St. Jose Io; le Dr. G. Madore, de Rigaud;
M. John Watkia, imprimeur; Mme. Dorval, No.
410, rue Dorchester; M. E. Mercier, No. 17, rue
Sanguinet; Dila. Hélène Lacroix, No. 93, Rue
Berry; M. André Bisson, épicier, coin des rues
Lagauchetière et St. Constant; M. Edouard Pla-
mondon, No. 153, rua Lagauchotière ; M. Arthur
Bouchard, tailleur d'ornements d'église ; M. Cho.
Benoit, 419, rue Lagauchotière; M. Fro. Moreau,
charpentier, rue Ste. Catherine, le Dr. N. Des-
marteau, Montréal; et un grand nombre d'autres.

PRIX :-35 cts., fiolos No. 1 ; 50 ets., fioles No.
$1.00, fioles Nu. 3.
:W- A vendre au No. 165, Rue Lagauchotière,

Muitréul.
8 août.

Le VivifCateur des Cheveux
1)(T

DR. L. H. J. JACQUES.
l'our rendre aux Cheveux gris ou blancs leur cou-

leur primitive, pouremupécher las Clevoux de tomber,
pour iettoyer la peau do la téte.

PRIX: 50 Cts. la bouteille.
A tenude nv No. 105, RUE LAGAUCHETIERE

Mhontréal.

Une réduction libéralo sera faite au commerce.

.&37z8.
La Société qui a ei-devant existé entre les sous-

signés sous les nom et raison de J. B. Auger et
Cie., Expéditeurs, a été dissoute do consentement
mutuel, le 21 Juin 1872.

Toute affaire conoornant la dito Société sera
réglée par nous au Bureau do la ci-devant
Société.

J. B. AuGrR,
J. McLENNAN,
Ilunn McLENNAN.

Moutréal, 21 Juin 1,72.

AVIS.-Les affaires de la ci-devant Société, J.
B. Auger et Cie., seront à l'avenir continuées par
les soussignés sous los nom et raison do J. B. Au-
ger, Fils et Cie.

J. BTE. AUGER, Sa.
J. BTE. AuGEri, JR.
STANIsLAS AuGEB,
D. HoRmiDAB LEBLAîo,
EILE SEGUIN.-

Montré al, Juillet 1872.

Acte concernant la Faillite 18B9 Dissolution de Societe.
DANS L'AFFAIRE DE

1'. OCTA 17iE CHABOT, ci-derant Alarchawd de
St. Elienne, et maintenant de la Cite de Non-
treal,

FAILLI.
Je Soussigné, L. Jos. Lajoie, de Cité et du District

de Montréal, ai été nommé Syndic an cette affaire.
Ls Creanciers sont requis de produire leurs réela.

mations à mon Bnreau, sous un mois, et sont aussi
par le présent notifiés de se réunir à mon Bureau,
No. 97, Rue St. Jacques, en la Cité de Montréal,
SAMEDI, le DIX-NEUVIÈME jour d'AOUT cou-
rant, à 3 heures P.M., pour l'examen du Failli et
pour l'arrangement des affaires de la Faillite en
générale.

Montréal, 17 Mai 3872.

L. JOS. LAJOIE,
Syndic.

La Société qui existait ci-devant entro les sous-
signés, comme fabricants do Biscuits [Crakers]
sous la raison sociale de LOiEAU & CIE., a été
dissoute de consentement mutuel. MM. VIAU &
VIG ER restent seuls chargàs du régloont des
affaires de la dits Société.

VIAU & VIGER.
CUTIIBERT LOISEAU.

Les soussignés saisissent cette occasion pour
romercier leurs amis et le publie de l'encourage-
ment libéral qu'ils on ont reçu, et pour les infor-
mer qu'ils continueront, comme par le passé, à
fabriquer des biscuits de toutes sortes et de pre-
mière qualité; qu'ils ont considérablement aug-
menté leur établissement. Ils espèrent par la
qualité de leurs marchandises et la promptitude
à exécuter les commandes, continuer à mériter
l'encouragement publie. VIAU k VIQER.

MANUFFACTURE

COFFRES FORT d la UISSANCE
DE

GODFROY CHAPELEAU
A l'épreuve du Feu et des Voleurs, doublés on

Acier et en Fer.

CONSTRUCTEUR DE PONTS EN FER
AUSSI DE

GARNITURES INTERIEURES, pour voûtes en
for, avec portes à Plépronve des voleurs.

PORTES Er VOLETS en for à l'éprouve du feu.
PORTES EN FER pour Banques, Institutions

Publiques et Charniers do Cim etières.
COFFRES DE SURETE, pour la préservation

do documents importants, Billots de Banques,
Débontures, etc.

SERRURES BREVETEES, spécialoment adap-
tées aux portes do voûtes, Banques, Coffres-fort
et Prisons.

OUTILS DE TAILLEURS DE PIERRE.
COFFRES-FORTS DE SECONDE MAIN pris sn

échange de coffres neufs, ou achetés au plus
haut prix du marché.

BUREAU-320 RUE ST. LAURENT.
USINE:

Coin des rucs Ontario et St. Charles Borromméce
MONTREAL.

9 Juillet 1872.

SEL SOUS VOILE
ET EN DECHARGEMENT

1000 Sacs Factory Filled
EvANs Caowx BaN!! . :

4000 DO GROS DE LIVERPOOL
10 AU TONNEAU

A VENDRE PÂin
CHARLES FRASER & CIE.,

375 Rue dss Commissaires.

CIE D'ASURANCE ETNA
DE HARTFORD, CONN.

Capital paye - - - $3,000,000

CETTE COMPAGNIE ASSURE

Les Habitations, Magasins, Moulins
et Usines

A des conditions aussi faciles que lanature du risque
peut le permettrs, en offrant de plus la garantis
qu'un fort capital seul peut donner contre les grands
incendies.

ROBERT WOOD,
AGxxT GÉNIIAL.

18 Juillet.

JOSEPH RIELLEE
ARPENTEUR JURÉ

A TRANSPORTE SON BUREAU

No. 146, .Rue St. Jacques
' &U-IxBBUS DE MM. QI & 011.
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chemins de Fer duCanadacentral
IROCITILLE ET FOTTAWk.

Grande Route a voie large con-
duisant a Ottawa.

LE ET APRÈS LUNDI, LE ô MAI COURANT
les convois partiront comme suit:

DE BROCKVILLE
ExpiREs à 8.00 A.M., arrivant à Ottawa à .00

P. M., et à Sand Point à 1.20 P. M.
TRAIN DE LA MALLE à 4.00 i. M., arrivant à Sand

Point à 9.30 P. M.
ExrREss DIRECT D'OITTWA, à 3.30 P. M,, en con-

noction avec l'Express de jour du
Grand Tronc de l'Est à l'Ouest, arri-
vant à Ottawa à 7.10 P. M.

D'OTTAWA.
ExzREsS DIRECT DE L'OUEST à 10.00 A. M., arri-

vant à -Brockville à 1.40 P. M., en
connection avoe l'Express do jour du
Grand Trono allant à l'Est et à
l'Ouest.

TaAIN DE LA MALLE à 4.20 P.M., arrivant à Brook-
ville à 9.35 P.M.

ARRIVANT A SAND POINT
à 1.20 P. M. et à 9.30 P. M.

PARTANT DE SAND POINT
à 0.00 A.M., I1.40 A.M., et à 3.30 P.M.

Les Trains du Canada Central et les embran-
ehements de Perth font connexion régulière avec
tous les trains du chemin do for B. et 0.

Transbordements faits avec diligence. Pis DE
TRANEBORDEMENT LORSQUE LES CHARS SoNT CHAR-
ae AU COMPLET POUR UNE STATION SPÉCIALE.

H. ABBOTT,
Brookville, 4 Mai 1872. Directeur.

Acte concernant la faillite 1869
ET SES nMENDEMENTS

LAIS L'AFFAIRE Dr THOMAS DAVIDSON & CO.,
de Montréal,

FAILLIS.

Uno première et dernière feuille de divIlende.a
été préparée, sujette à objectioniuEqu'au EEUVIE-
ME jour de SEPTEMBRE prochain, après quoi le
dividende sera payé.

A. B. STEWART,
Syndic Olliciel.

Montréal, 23 août 1872.

ACTE DE FAILLITE 1869
ET SES AMENDEMENTS.

)ANs L'AFFAIaE D'ATHANASE ROUSSEAU,
DE MONTRÉAL,

FAILLI.

JE, Soussigné, Andrew B. Etewart, syndic Offi-
ciel, donne par les présentes, avis que le

VINGTIEME jour d'Août courant, à une assem-
blée convoquée dans ce but, j'ai été nommé syn-
die à la succession de l'insolvable ci-dessus nom-
mé, aux lieu et place de Tancrède Sauvageau,
démis.

A. B. STEWART,
Syndic.

Montréal, 20 août 1872.

P. DAIGLE
Marchand de Grains, Farines

ET PROVISIONS

No. 273, Rue des Commissaires
MONTRJAL.

.AVIse
Vu la décision de la Cour d'Appel dans la cause

TisE GLEN BRIE CoxPANY, et les doutes qu'elle
laisse eser sur la rêputation commerciale de M.
John Leming, j'ai I onneur d'informer mes amis
et le public en général, que je ne ferai plus affaires
sous les nom et raison de JOHN LEEMINO A CIE.,
à l'avenir, mais seulement sous le nom de

OVIDE STE. MARIE,
Encanteur et Marchand à Commission.

25 Juin 1872.

OVIDE STE. MARIE
MARCH AND A COMMISSION

ET

AGENTU GENERAL
Nom. 40& et 466, Rue St. Pai,

MAON.T'REAL,

REPRESENTANT EN CANADA LA MAISON

E. GERIN, de St. Jean d'Ange-
ly, Charente Inferieure,
France,

Pour les articles suivants
Eau de vie qualite superieure
Champagne
Clarets
Sauterne
Chablis
Conserves
Nauxpic (Vin

i "i

des Dames)
AUSSI AGENT POUR LA CELEBRE MAISON

MERMILLIOD FRERES,
de Chatellerault, (le Sheffield

de la France.)
COUTELLERIE PRANCAISE SUPERIEURE.
N.B.-Ordres reçus pour le Commeree seulement

Montréal, 18 Juin 1872.

Dr. Je A. OREVIER

ImTIUàiAEUR Dg Lia ClEVILUR
Guérit toutes les maladies du cuir chevelu,

éruptions, irritations, fortifie la racine des che-
veux, les empêche de tomber et les fait croître,
leur rend leur couleur primitive.

Prix - - - - - $1.00 la Bouteille.
lSupérieur à toutes les préparations con-

nues. s'adresser au
DR. J. A. CREVIER,

44, Rue Bonsecours.

BENRI C. BOSSE

MARCHAND DE BOlS
EÎT

Xarchand a Commission
EN GENERAL

Agencespar tout l'Europe et l'Amérique

No. 8 BATISSES GOWEN

R UEST. PIERRE, Q UEBEO

SIL D'ElA 1TORONIO
Etablie en 1834.

F W. COATE & CIE.
AGENTS DE MANUFACTURES

ENCANTE URS
ET

MARCHANDS COMMISSIONNAIRES
U11E KING

TORONTO.

Hotel du Gouvernement.
OTTAWA,

Jeudi, 20 Juin 1872.
PRÉsENT:

SON EXCELLENCE LE GOUVERNEUR GE-
NÉRAL EN CONSEIL.

Sur la recommandation do l'Honorable Ministre
des Douanes, et conformément aux dispositions
de la 8me Section de l'Acte 31 Viet., intitulé:
" Acte concernant les Douanes," il a plu a Son
Excellence d'ordonner, et il est par le présent or-
donné que les Postes de la Baie d'Hudson connus
sous ls noms de York Factory et Moose Factory,
dans le Territoire du Nord-Ouest, seront et sont

ar le présent, érigés en Postes de Douane, York
actory comme annexe au Port de Winnipeg,

dans la Province de Manitoba,'et Moose Factory,
comme annexe au Port du Sault Ste. Marie, dans
la Province d'Ontario.

Wx. I. LEE,
Greffier du Conseil Privé.

8 juillet 187

Hotel du Gouvernement
OTTAWA,
Le 20me jour de Juin 1872.
PRÎSxNT:

SON EXCELLENCE LE GOUVERNEUR-GE-
NÉRAL EX CONSEIL.

Sur la recommandation de l'Honorable Ministre
des Douanes et conformément aux dispositions
de la Sme Section de l'Acte 31 Vict., chap. 6,
intitulé. " Acte concernant les Douanes," il a plu
à Son d'Excellence d'ordonner, et il est par le pré-
sent ordonnt, que le Port d'A ple River, dans le
Township et District de Parrboro', Province de
la Nouvelle-Ecosse, sera et est, par le présent,
érigé en Poste de Douane comme annexo au Port
de Parrsboro'.

WM. H. LEE,
8 relier du Conseil Privé.

8 Juillet.

Courtiers.

A. & A. B. CHARLEBOIS.

COURTIERS de DENREES COLONIALES,
et

AoENTS POUR LÀ DISTILLERIE,
GOODEREAM & WORTS,

ToRoNTo,
16, RUE ST. SACREMENT,

MoIcaéAa

J. P. C0,
COURTIER EN THE,HUILES.

EPICERIES,et
DENRÉES COLONIALES.

Coin de rues
ST. SACR1MnNT se BT. NLEMea .
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Hulles et Pointures.

LYMANS, CLARE & Cr.
ÉTABLIS Ei 1803.

M ANUFATUREURS D'HUILE DE LIN,
PEINTURES ET MASTIC.

IMPORTATEURS DE DROGUES ÉTRANGERES,
PEINTURES ET COULEURS,

HUILES ET BOIS DE TEINTURES.
382, 384 et 386, St. Paul Street.

Montréal.

JOHN MCARTHUR & SON,

IMPORTATEURS Pr MARCHANDS D'HUILES,
PEINTURES SECHES ET à

L'HUILE, VERNIS, VITRES,
PRODUITS CHIMIQUES,

Marchandises de Marine, Teintures, &c.,
18 Rue Lcmoinc,

MONTREAL.

R. C. JAMIESON & CIE.,

M ANUFACTURIERS DE VERNIS et D'IMI-
TATION-DE LAQUE DE CHINE.

134PORTATEURS
D'HUILES, PEINTURES. COULEURS, THE-

REBENTINES, etc., etc.
No. 3 Halle aux Blé et No. 6 Rue St. Jean,

MONTREAL.

A SSORTIMENT COMPLET DE PEINTURES,Huiles, Vitres, Pinceaux. Vitres coloriées etde
Miroirs, Tapisserie, Huilo de Charbon,:Lampes,'eto.
dei plus considérable et admirablement choisi.

Vzc:NTES EN GROS ET EN DPTAIL.
ef!W Veuillez rendre une visite à mon Etablisse-

ment
311 et 313 RUE ST. LAURERT, MONTRÉAL.

L. N. DENIS.

Huile de Petrole.

COMPAGNIE CANADIENNE DES TERRES
ET DE MINES (Limitée)

Bureaut principal: 22 MINING LANE, LONDRES,
ANGLETERRE,

TRADE t *4 MARK.

FIRE TEST t-r
MEA URE

RAFFINERIE DE PETROLE (STANJARD
PETROLIA), ONTARIO.

D. CAMPBELL, AGENT,
13 Halle aux BRu,

MONTREAL.

ROBERT B. MURRAY,
MARCHANDENGROS DE PET ROE -

ZOLE, GOUDRON, etc.,
36 Rue Lemoine, MONTRÉAL.

Toujours en magasin toutes les meilleures marques
d'huiles de CIharbon.

Le plus haut prix paré pour les barils vides.

ADOLPHE GERMAIN,
AV 0 C A T,

SOREL, District de Richelieu.

M. GQnum se charge de toutes colleetions et d'ai'
9res Magales dans le district de Richelies.

Machines a Coudre.
LE

VERDICT DU ]PEUPLE
LA MACHTNE A COUDRE

DE

GAR DNER.
Est reconnue par les meilleurs juges du pays, pour

être la meilleure Machine à point noué pour
Famille et Pour les Manufactures, qui ait été

présentée au publie.

Ces MACIIINES ont obtenu les prix suivants en
compétition avec les meilleures Machines de ce

-Lite de Prix pour 1871.
Premier prix à Toronto-Premier prix Ù Londres, à

l'Exposition du Great Western-Premier prix à
Guelph. à l'Exposition du Great Central-Premier
prix à Ste. Catharine, Comté de Lincoln-Premier
nrix à Chatham, Comté de Kent-Premier prix à
Waterloo. Conté de Waterloo-Prenier prix à
Orangevillo. Comté de Simie-Premier prix à
Mono. Comté de Peel-Premier prix à Caledon
Comté de Simece-Premier prix à Welland,Comtd
de Welland-Premier prix à Otterville, Comté
d'Oxford-Second prix à l'Exposition Provinciale
de Kingston, et Diplome à Ilamilton, et diverses
autres Expositions de Comté.

Cette Machine peut ourler, border, broder, faire des
remp.lis pi uer, rebattre, et coudre toutes les Eteffes
depis les us legeres jusqu'aux cuirs les plus épais.

PIX: 32, garantie pour 5 ans.

ge' Ces Machines sont également vendues par
pa nieni lil . , W. N. LLOYD,

Agent pour Montréal et les environs.

431,-Rue Notre-Dame,-431,
[COIN DE LA RUE DOLLARD.)

10 On demande des AGENTS pour les Comtés
des environs de Montréal.

GRANDES DECOUVERTES
DUs

Dr. J. A. CREVIER.
L'ANTI-CHOLERIQUE

Le seul spécifique connu contre le choléra et
toute espèce de Diarrhée, Dérangement d'Intes-
tins et d'Estomac, Indigestions, &c., &a.

Cures merveilleuses attestées par des person-
nes dignes de foi et bien connues.

Prix - - - - 50 Cts. la Bouteille,

Certificats par les personnes suivantes :
Les RR. Mess. J. Raymond, ptre., T.-G. et

Sup. du Collége de St. lyacinthe; Ed. Crevier,
ptre.. V.-G. et Sup. du Collége de Ste.-Marie de
Monnoir, J. S. Derone, ptre.; F.X. Collerette,
Ptrc., Sup. du Collége de St. Césaire ; J. Pro-
vençal, curé de St. Césaire; J. S. Taupier, Ptre.,
curé de St. Paul; l'ion. W. Chaffers, membre
du Conseil Législatif; les Docteurs Frauchère,
Pinsonneault, Jacques, et par MM. Charles
Couture, Victor Côté, J.-Bte. Tessier, Delle
Philomène Gauthier, et un grand nombre d'au-
tres personnes.

S'adresser
DR. J. A. CREVIER,

No. 44, Rue Bonsecoure.

_,&iRéduction libérale faite au commerce.

Craines.

Les Maichands de la Campagne
Sont priés de ne pas oublier la

PHAMACiE GAlUL & FILS
dans leurs achats du Printemps. Tous les articles

sont de qualité supérieure et à des
PRIX EXCESSIVEMENT BAS.

AUSSI

GRAINES DE CHAMPS, DE JARDINS et de
FLEURS toutes fraiches.

PICAULT & rILa,
PuanÂeMIENs CEnnTEs,

75, Eue ZIeine ne

Importateurs de denrees coloniales.

J. HUDON &· CiE.,
MPORTATEURS ET MARCHANDS

de
DENRÉES CLONL LE, VINRSPIRITUEUX

et COMESTIBLES.
Agents pour la célèbre Eau-de-Vie GIRAUD Fu2RE.

246, R UE ST. PA UL, et
199 et 201 DES COMMISSAIRES,

MONTRAL, P.Q.

GAUTHIER, MAYRAND & CIE.

IMPORTATEURS DE
VINS, SPIRITUEUX, EPICERIES,

MARCHANDs DE
FARINE, LARD,

SAINDOUX, etc.
274 et 281, Rue Des Commissaires,

MONTRE AL.

GAUCHER & TELMOSSE,
IMPORTATEURS DE

DENREES COLONIALES,
VINS ET SPIRITUEUX,

)iÂRCIOANDO DE

FARINE, LARD, SAINDOUX, etc., EN GROS
No. 200 Rue St. Paul ei161 Des Commiseaires,

MONTREAL.
G. G. GAUCHER. L. W. TELMossE.

SENECAL, CADIEUX & FILIATRÀULT
I MPORTATEURS,MARCHANDS D'EPICERIES,

VINS, LIQUEURS. et
PROVISIONS

278, RUE ST. PAUL, et
225 et 227, DES COMMISSAIRES,

MoNTRiL, P.Q.

DESMARTEAU & CIE.
TMPORTATEURS DE VINS,

LIQUEURS,
EPICERIES etc

, EN GROS
281 et 283 RUE DES CoMMissAiEEs,

MONTREAL.

C. MELANÇON.

M ARCRAND-EPICIER,
191 R UE ST. PA UL, MONTRÉAL.

LA MEILLEURE POUDRE A BOULANGER
QUI EXISTE.

Est la seule originale et authentique.

J ELLE NE DESAPPOINTE JAMAIS. "S
Vendue par tous les E piciere.

Fabricants de Chaussures.

N. VALOIS & CIE.,

MANUFACTURIERS ET MARCHANDS DE
CHAUSSURES, EN GROS,

26 ET 28 PLACE JAOQUES CARTIER,
MONTREAL.

NARcIBsE VALOIS. JUDE VALoIS.

G. BOIVIN,

FABRICANT DE CHAUSSURES
MlEN GROS-lm

No. 300 RUE ST. PAur., MONTREAL,
Vend à meilleur marehé, pour argent comptant, que
partout ailleurs.

f' Une visite de la part de messieurs les mau-
ehanda est respeetueusement 0olliioltée dans notre
intérêt mutuel.

M.e 1wx. ,&. MtMMTOmEEOT

MARCHAND TAILEUR

184, Rue Notre-Dame, 184
MONTrE.n
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Assurances.

U NION COMMERCIALE COMPAGNIE D'AS-
BUItANCE DE LONDRES ANGLE l'ERRE.-

Copiffi!, 2& 8 en canada, 150,000.
FEU.-On accorde des polices d'assurance sur

cri et produits de la fermemgsn d'entrepôts,
meures, iagasins et Usines It luiesont nue.t,

VIE.-Garantie parfaite et taux raisonnable.

t arat s cb aus r -Economie dans l'adminis-
t utb thne lihrax

Voir exemples dans le prospectus.

MORLAND, WATSON & CIE.,
Agents Généraux pour le Canada.

FaED. CoLE, Secrétairs.
A. TLLINR, Sous-Agent.

Bureaux-385 £ 387 Rue St. Paul.

ETAT FINANCIER

DE LA COMPAGNIE D'ASSURANCE

ANDES,
25 OctobTe 181.

Argentan mains, à la banque et on transit $286.034.43
Bonds des Etats-Unis, Etat, Ville et

Comté, valeur actuelle .......... S90, 0'3.34
Bande du chemin de fer, valeur actuelle. 89001.00
Prte collatéraux.......,................. ,500.00
Interdts accumulés....................... 49,000.00
Premiers hypothèques.................... 697,196.53
Billets recevables................. 9,347.66
Comptes courants primest et balance, entre

les mains des agents............... 38,006.50
Montant don actionnaires par cotisation... 50,000.00

Total de l'actif..................2,078,148.46

PERTES DE CHICAGO.
*850.000

EN COURS DE REGLEMENT.
J. B. BENNETT.

Prédident.

4 Novembre.

N. P. H1ARRINGTON, Aaent,
5.3M Rue St. Jacques.

W. A. CAMPBELL& CIE.
IMPORTATEURS

MARCHANDS EN GROS
DE

CAFES, EPIOES, &c.
24, RUE ST. SAOREMENT

CANADA COE & SPICE STEA MlbbS
525 et 526, RUE LAGAUCHETIERE'

MONTREAL.

LE BULLETfIN DE NEW YORK
JoURNAL FINANCIER, COMMERCIAL

ET D'EMIGRATION

PARAIT TOUS LES LUNDIS.

ABONNEM EIT POUR LE OANADA:
Unan...............$8.00
Six mais ........... , 4.50

Les communications relatives au journal et les
remises de valeurs devront étre adressées au Direo-
tour du Buletin de Ne York, 48 Broad Street, ou au
Bureau &&duNciantCaadien, batissoes dela qazette
Montreal.

Marchands de Farines.

BOYER, HUDON & CIE.,

Successeurs de LoUIs BoYEa & CI.,
ARCHANDS DE

GRAINS ET FARINES,
PROVISIONS et EPICERIES,

L. ALP,îNse BOYER.
FIRMINIlUnoN. MO0N TBEÉA L.
CHARLES I3OTEIL.

HOSPICE LABELLE & CIE.,

MARCHANDS ne

FARINES, GRAINS ET

No. 10, Rue du P'ort,
PROVISIONS,

MONTREAL.

KIRKWOOD & MORE,
MARCHANDS DE

CEREALES,
FARINES, POISSONS. et

HUILES de POISSON,
26 Rue de. Enjanits Trouvés,

MONTREAL.

Ferronnerle et Quincaillerie.

C.H. LETOURNEUX,

IMPORTATEUR de
FERRONNERIE,*

QUINCAILLERIE,
COUTELLERIE, &c., &o.,

261 à 265 Re St. Paul. (coin de la ruelle Vaudreuil)

MoNTRÉAL.

MAGASIN CANADIEN DE FERRONNERIES

H BEIVEA,,Imnortatotir di FERR0NNE-
IESeA abricant de FERBLANTERIE

ENSEIGNE de LVEGOUINE et du CAJENAS,
Nos. 193 et 195 Rue St. Paul, MONTREAL. Assorti-
ment complet d'Huiles. Térébontine, Peintures
de toutes sortes. Virros de toutes grandeurs, Vernis'
eitc'-Ausi: POELES DOUBLES à un o deux
fourneaux, POELES DE CUISINE *à charbon et à
bois, de fantaisie et autres.

ETABLI EN 1869.

J. T. Le TOURNEUX,
13IPORTATEUR DE

PEINTURES.DE TOUTES COULEURS

HUILES, VERNIS,
VERRES A VITRES, MASTIC,

LAMPES, PINCEAUX,

CIIEMINEES, ETOUPE,
COLTAR, &c., &c.

RECETTES POUR TEINDRE, &e.

Seul agent pour la Puissance du Canada de la
Graisse Patentée de Dossors pour Essieux.

No. 259, Rue St. Pa-ul, Montreal,

Enseigne de la Lampe, Pinceau et Baril de
Peinture.

Ordres pour Fournaises à Air Chaud, Ventilateurs,
Refrigérateurs, Fournitures de Poeles, etc., exécutés
avec diligence. Ordres pour Couvertures prompte-
ment remplis.

PRIX EXTREMEMENT MODERES.
M. S. RousSEAU a été pendant plusieurs années

chef d'atelier chez T. Crovier, Rue Notre-Dame, où
il a acquit une grande expérience dans ce genre
d'ouvrage.18 Juillet.

huile de Charboni, Lamaspes,
VITREs8, GLACVS DE MIRoIRS ET VIrRES DE COULEUR ClieiiÎiles & MecS c lLnapes.

TAILLEC e DEMANDE. d

MORIN & CIE.,
ouilles el Commssionairs,

POUR L'ACIAT ET LA TENTR DE

COMESTIBLES,
EPICERIES,

SPIRITUEUX,
Er

DENREES COLONIALES.
AGENTS POUR LA

Distillerie de Frescott,
COIN des Il UES ST. NICOLAS et ST. PA UL,

MONTREAL.

Dissolution de Societe.
AVIS est par les présontes donnd que la Sociéte

qui a ci-devant existe entre les soussignés comme
Distillateurs, sous leos noms et raison de J. P.
WIsER & CiE., est expirée par limitation du temps
au 1er courant.

Toutes dettes ducs h la dite société sont paya-
bles à J. P. WisER, et toutes dettes dues par la
dite société seront payées par lui.

Proscott, 10 Juillot 1872.

Signé J. P. WISER.
A. S. EGERT.

Témoin-ALBERT WHITNEY.

Lesoussigné a l'honneur de donner avis que
les affaires ci-devant conduites sous la raison J.
P. Wiser & Cie., seront à l'avonir conduites par
lui,.sous son propre nom et à son propre compte.

Signb, J. P. WISER.

,lux Mlarchands de Fi~n, et E tablise-
.. vcnts de Bottelage. ,

*Machifla patlaa flIreI
POUR LA

Mise en Bouteille et à Boucher,
Fonctionnant d'elle-meme

CHAS. A. GREGORY
Maintenant en usage chez tous les Pharma-

ciens, Marchands de Vin et autres.

En vente chez
HUNT & BROCK,

No. 29 & 31 Rue St. Jean, Montréal.

S. ROUSSEAU
FERBLMIER & PlOMBIER

No. 337 Rue St.'Laurent
JINUh2% TR El L.


